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A' nos ledeurs ..L:opm'ion de n'os grands. journaux
Commère go la revue, que nous avons pour

annoncé à nos Iciteurs et amis, comme deý ro des fins administratives, ce numé- Comme on Sait, leAlbum est p-tagé, dans l'honorable T. Berthiaume dans le journa-ý 4e l'AIb= Universel ayant été exte a la 2Mjne année (le son age, sous la direc- lisme franoo-eanadien.vant P8Tattre Sous un 'nouvel aspect, le$' quelque@ «Waines d'exemplaire3 et gra- tion de MM. of. Xerthiaume et Fïlgsurprend un peu, omis doute PU 1 iss"41 o1evÏemený, offert il nos co«rères, 'me 4der. . p qui .. Ayânt contribué ainsi pour une très lar-leur plaire. d'en faire nue revue illustrée de gis part à donner le goût de-la leèture à seseffl ont ëu l'amabilité de l'acclueillir pteadéi ordre. Cest plus qu'üne renai8ý compatriotes, IL BerthiT«rtiý,. niustr^ti te .ut . dée commentai PM aume veut mainte-
on", format, ý dans lettre. ffl: flatteur$, et avant la mde,ý4 c'est une métamorphose. a&nt feke un. effort RériauxI'Albuk lokivlag a, on le wmjété soumis Sur la cOuvutum, grand format, sonvit, bt énergique pour relever depfuzý,tft:=Piutà une nouvelle mise au point. Et, nous 4 numéro 'wqéeimen" dont nous par- une petite demoiselle, rose et blonde, qui le niveau de l'instruction, dans dus essomme$ heureux de le dire, cette métamer- Ions, ne représente certes pas A nos yent le doit être la Même, du printemps et du bon foyers ou groupements franou-eanadieng duPhMe eest accomplie sans à coup, tout na- mieux que nouapuIssions faim dam cette: »p#ýýcn môme ýýpq que la "ItelnO des Canada et des Ettte-Unis. L'Albuih Uni-turellement, comme ff .â0ompuaisent les revue. 1;os lecteurs constateront bientôt, PIW=-. 4ý verw, ac«s i , à toilette artistique, doit rem-bonnes choses gAgement' mûries. Aussi, nous l'espérons, que le travail étant deve- puis ce sont trente-deux Pa" de litté- pur eétte -généreuse Miedoenous A croire que lélément ;nu mçýuA hàtif, nous nous. alarpaoserons rature panqêhee canadienne et fýrança1se. Le progranune. du nouveau jàýw.nai sera.de langue francaise de es P&ys voudra bien: Il y à là de quoi Intéresser lu lecteurs de d'être avant tout et toujours joli t' ti-

la recounaftre, et qu'il 
chroni La P

Cependant, afin que tous sachent com- de t'ont sexe. uquese éches
noum le prouvem, ont paý4 littéraire sera au ins-en s'attachent de' 'Albura,èst juge pu les hontmeïles dl Cu=ettne, cpise-rie Musique, pro'poi ue «.(ý.iérréatfee. Les mulets traités

plüs 4m plus à la lecture ruent 1 »hiffow . atr6mù seront toujours, un examtde 1'»um ent"ol#èL 0 ce oera la Plus: compétents en la, MàtIêýre, tout en re- du docteur, art etmerciaut chaleureusement nos canfrèrcs de sporL eaxpen»e deo pdàoê M des'iiamiriSo que 
peur la plupartli et

ho nous leurs avec quelque f-îéc",
X .- W atwàm le Rmt Xiiéevüuo huit ans? L'histoire de de,- Ig, vie Mondaine et sociale dansdu Pl !s_ý er les loïi du noue I&MM Vr» A" lecteurs. bc Bleue et la page des jeux et concours toutes su manifentations.

Vous enchanteront, 
La foncti

progrM social. 
on de L'Album Uztlv«lel est

C&%ý .d«rràIt' pan t* 
Peaux, eoào,4e à.Ftm-vmw coquette ? Voici des cha ýmpûr»àdneI nombreùi et éprou.ne des m et franGaîses illue- 19VRNËMENT DAws lx X01q ye,:des eormiges, une chronique mondaine. vè *' Id rédaction

n 

emporte un appoint con-ié continent se eDufi#erait -ind4-' 7 Etes-vous pianiste? Vous ferez vosd6-, sidd*l)le de eoIlabýritiçm comme il n'y enfiniment dans la ýrwî a dzuÛào routine a GeoTgu, a jamais eu dans le pays. L-#'Taxeia tyM-I.&Ibura lutdve"el deý. .Rvsw Oubliý4- cieývelaor.surannée. eM ta granhique et d'inrproý"' est onfiee auxPuis =le peraoeoe encorene Q4trc1ý1polé. T.«Etes-vous «Reftdeléttreý'1 'Výcuà W: meflleurs oirMer% de''Elwe. Plus que sait 1,4tommntë tr4naormAtiort p7X là- er« une excellents traductioln de pruées qýI 4«rvhN*t à ImpriYAerý le Jourýu&l
TC>" queue il vient de Rêt 0$= Xý «- lEvAneune" de Lom4ellne.

lâmait.; . .,voi, de la lecture) de- il sont ha plus 'modernes, let plus parfaites.
vient 0 des wnditic>ý primordiale% de la thi*nme, degggé la lutte Etom-vous Mand ý1W6MOtion8 saines, et ï1Z le coneoum d'un atelier d'art pbo.i ZPAM universel XX1ýgn«re pas cette 1, xistence, pui;e le fortes, t Le a serment du 0,roaixe Y$ et les tegraphique et &,la Pré-

taire 

Il 
4y«tkSu 

de 

Marguerite 

de 

Roberval

glrande v6rité; xumd, ar #*n tàk ' 
paratlon des degglis et elichéï qili Mwhtqu'il suit le nwnvemeni jËm O'tf- ungildn heMoTnada'ire. VOUA captiveront dès les 1remlres i k,»4rur* exclusive et orIginale Ruforge de cQp_»g"ý on. Le nuw4ýro Jes -Ah- ZKe "àrdfw Mg-"" usýb6nt feu prévoir q allonsÔé sant't eh &'mls p ae Tout enfin avoir uu orkûl*

eu le detitot
de 'la en ce qn'eU-é comparé avec les plus beuee cela et bIqýu-& uý ::ënmre sur pcýpier de, lnotrê race, La no

'de blimflôbýË de' I= qui ý l"t llotxueil de hReý traitNdant lé ýro qùe nffl av_
e 1% A Itt P us beau, que nous Mts-unis et, il nous a ëté ýluiÉ4odble ey- , D6"mmi, ý.ee Pm eSt un leAokk *0ýgý trouver la 1 iýoInJre différene". mxw:,nîýý leg yeux n oomvioewtkm M.petit eef-di A. Teîts nos compilment& teu]ýs ont '4.16ç> -qui

pu on ét e Aî Te "hm M , briqué c'ellement aux éditeurs et à la fflaefion. tout en plaisant tUr lân,
publie, 

pour 

èe Z 
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»1 Le 
Qxa

le le pluo grand 
u go avril mex, ne manquera pu de virilité.bien 3*Mý ê"ý ýî fer(.. d lutyo; ý11'1 1 4Z ý ýa de Montréal, il Vue elmonique, au fil de la -plume, des

pour atteindre ce double 
impress

nous e Le ion dépasse de beaucoup tout 
6ehos et lem f&%, dela légende due notrece qui leeet fait 1% une 4 LAIBUX U141V RSU:Ju" unada. 
bwAm 40 la iKtom, (les

notre "* 0 payR s'avan- De fait, le travýi1 de )Ireems" & 11iË1ýr, "e, Tout Pimpant dAm J&-toi eojette neuve 
des choses 

du foyer

ce, la plue ' idi Jevieftt données par un maitre dam l'art,'Ubüo ilAlbum UM'Véy»l' tinu, de la musique des roDe",Àu con.
:,.àý f_ 5, 1 . - vient de limb &rriýerPLUME En 1 t Jivire des écbentillom d'une forme eXquIMgý 

tout
aide de Dleu, qui -frt à cent coudMgwuý plus JýoI1. plus Intéressant que ne nous l'a- M's, des etudes, &-s4eam de tout 

ut".% 4m"(b
nette y1aon, et, ce que nous avons connu. v&iýt fait espérer, son,: pMpieý x qui Pelat intéresser topour al de,49.- Çoýx slattenden' dam 1 iuiviàiàiÉTrefflé Bert et petite, dans toutes Ie8 sphèret et dans

t Il y a de tout dam lu 32 pages grand toutes leà elaues,,milà ce ql* 13 nouveaud'Mlè' 
Journal nou offre. 4 e»Mýît,.,w

voie geupker g, Le Pur vkille routine passâ1blement ennuyeuse, se- composent ce Jouýùaf, une re- .p . 1
trompés, Tout y' est em'ntou à l'etranýer, nouvelles, hippisme, Ali)utoiii à tous eu attraits o&uidei'ý"teAw des $;4>yurm y est

modes, m«mmu#.ýde Musique, Tomt, chMxý &tri feuilletons-romans, dont mi sur lA-.
Obtte pour lem enfants, historiet te =a- ýêàdie "Êtmdbtant dans "e pr!A, est une e ose délicate

ik dienne, agriculture, ftenomW dowegýajue, Ment poKique la 4«knu*iwé -_,bWtoim
prix d'enfant4, 4&uswia munieipale, ré- dMvftu£Mbn% et n6l%" auront ' ý =0

faible idée de l'effort r" "M la %ýeeft-
dé

îîý est nJsAm:ëý e d t Il- A titre de
très bolk le rtmmel Album
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le tet 4M 1ýM'a voyagm a 
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Toilette de promadR

Cette três élégante tonette de.
de: est en tpffetas "vert lioix" l'une (tes
p4iA Jolies nuances ae.cette saisoný où il
wén voft toufde nouvellesi La, jupe
iwe,.groilpie et ptquôs jusqu'au bas dimi

'est trè- 8u-npýe dans son élégânn.
.............. -Un lArze pli Stcle la.j e. à hauteur

dés imo= Le corsage est en forme de
bolfto Wouvnuit sur une veste de chiffcn
efS%ýL Une fine crête de taffetas r.ontgor, 

Àne IeýGIérû àmu que lim parmwen àè3:>-ý
wa.peu

pke bas que le coude sur.une engag"ee
de fine dentelle dItlapde.e, à6 Paille necrème olÎë:d'i. dra
1141lie.de.4flie de M$Jne nuance, et d'une
touffe de tes pâlea, pluxnes
ebe beige sou-1txetrcuooie:de la pame
cati g&Uelle <
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Chronique

N trouve parfois dans les journaux des problèmes importants. Il fallait s'y attendre, outrance, des saignées dont chaque page de sonétrangers des entrefilets qu'il -fait puisque les connaissance& l'ordre supérieur requi- histoire est teinte.plaisir de reproduire. Il vient de ses dans ce mode de travail, lui font quasi totale-
m'en tomber un sous la main, dont 'ment défaut. Pour nous qui vivons dans le pays le plus tran-je vais vous Bignaler la teneur en De.longues années fort probable- quille de Punivers, bien des événements diplomati-u mots. Me fait honneur au corps de mentavant que les modestes travailleurs satisfaits ques importants passent sans que nous nous,, en1...,ý,la.poliS à cheval du Nord-Ouest Canadien de leur sort, puissent aborder les grandes abstrac- souciion& Nous eommes, il faut le reconnaitre,et, à cet égard,, je cite quelques faits avec tions. une nati*on*de commerçants; mais de commerçantsd7auýant plus de satisfaction que Pacte accom- Doivent-ils s'en plaindre f Non, sans doute, s'ils d'autant plue fa"risée, que nous n'avons pas àpli est méritoire, et que, trop souvent, on bla- pensent à tous les ennuis et aux MigtiPles soucie nous occuper de défendre notre'eoffre-fort ; PAn-gue -nos agents de::Ia force publique. Par ce qui accablent leu" employeurs. Que, s'ils ne me gleterre S'étant jusqu'à ce jour, chargée de ce soin.glu su 1 it, oný verra qWau Canada tous les "Po- croient pas, qu'ils veuillent bien relire le fable - Autant que Po .saible, profitons. de çette bonne Jor-llemee -ne sont pu des élèves (les légendai- »Le financier et le Savetier 11, dellimmortel bon- tune- Elle pourmit né pu ètre éternelle,res carabiniem dýOffembaeL homme EaFontaine, lequel 1 îý,6ta1t ýp" . seul à avoir Je diBais. il y a un moment, que l'Europe est in-Donc, Wil fect en e,'rCiYe lé, "JU$tiCE?', Offl- IOS idées'. qUeil' ý éXp-riMé Bi bien. eOFt-'ee Pas son quiet(».>* certains froissements de chancelleries;ne RM7ýêmiëain, le récent -appoýK en"yé par la contemporain, Boileau qui dit il, y à peut-6tre de quoi.policé à cheval :du Nord e Min 4', vkye- n'êtes-OÎiwt contient le 17 ITemaux est le Mortel, qi pas sans savoir es queest une que-X écit. &tliL,#Oyýe unwe de 1 00 milles, fait Vit content de 8ýDi-fm§me i coin re -ré. relle d'Allemand. Eh bien 1 un Allemand, le

23 - ToRit comme à l'époque où les génies du grand grand chef de l'Empire Germanique, Guillaume Il
paý le caporal Field, du fort: Cdiipeyan, en la écrivaient, ces peiiséeg MoTales convien-seule compagnie d'un ýqR. ;4an -des masses. OP t:-ý : :::: .. .. fait montre de ce temps-ei, "pro p uloll, de lefta)Le 2 février derni r', eli inoment des plus lent encore ble enfant (je esprit qui a valu à Bon peuple la renommée uni-Et, lecteurs, si, aPrès vous ..,grandes neiges et des froids polaires, Field, r entretenu -du tra .vail pacifique, je IrOus di$aig verselle, et peu enviable, que l'On sait. Quinine il areçu Pordt-e de -ige rendre au -nord, avec deux accoutumé de le faire depuis son avènement, lequelque#. mots de Phorrible et sanglante besognetraîneaux à, chieiis, pour en rmener un arm6m. 1 on Smpa .gne, ineen voudriez-vous f moderneý Lohengrin, joue son rôle appuyé sur unf" furieux ot redoutable, qui a"it pez- glaive et les moustaches en croc. Fort heureuse-du la roifflu en accomplissant une, 0 .eUvU West-ce pu, ?ý.0'emque, voyez-vous, ment, ses attitudes à la Don Quichotte, nýeffrayent,.de missim Pendant quatorze jours. le pu, je vous, oo=ais -de longue date, bien que le nom

personne*-Sî!Mr liW" contre dU*-tu=t et. au bas ýde CM lignes ne: vous dise pu gTand Voilà trois-quarts de siècle, »iii de PEU-arriva een à. dàdà&., Aptk 9 Jmm de pour le"bi
commença à verser des flots deTepo.4, avec son triate compagnon, il reviut aUrý:.ý",x ýpfin,:g et d'or,, à sacrifier ses plusnobles enfants

U f fut,ýIý ý W ', Ïnftlt,5e en... ý ,dé' ffl inomente d'emportement qui,.... ...... S* PU- - o* chez lui, se répftaient fréqu B pour détruire le repaire de pirÉtS'-quýMWt AIWte-ýls»e la solikude d'un désert deýglàee, et la Pa- ismarek, le Peu à peu, lAlgérie devint (au prix de quel$tTiee,, BýîBma=k de la dépêdie d'En»i 141chancelier do fercier, tout seul à . lui dfit le niai de . un j0ùr Quand mon crifices ?) une e0lonie, fîýanQaîse poliëêo;,eý>Ù_Xsi bien, qu'il ramera dans 1 empire allemand, dit Aravanes digeararëm.là îgmam or,conditi , ou6. possibles $On' primnnier ennemi est en mon pouvoir, je considère qu'il est pillards de o à
iôes,,dù mon devoiie,_4e PenéiýTitir". Ces paroles, lors- côté de ce territoire bien adralàlst-r6, le Maroc de-*M commun. Voilà à n7en pas dontertm-.«pui 

meure réfractaire à tout progrès, Menace sans ceÉelVIdes éloges, et de la part de ses que ieme'ýlea rlbpeMe, me do=qnt. toujouge.-la se la tranquillité générale ; bref, fait tâche enÉbefs et de celle du publie. ..4'ùn champ de bataille. faceéventrés, homin de Gilbraltar. Naguèm èlétait,.prmq.Ug,es déchiquetés,8, vMàgw en jeu à phoTizOný ýet du l'Angleterre et la France, les deux principalles in-L'A;Rgletiarreý, nul Weu i Igré 6« canons démoli téressées à la: politique chériffienne, signèrent une ..4wgnore, est ma QU sang partout> voilà ce que je -vois en évoquant ceshaute,,fiuùwe; le pays, cùl. 
entente. Enfin, comme 14 sultàW defmz aime lesvilâilles scènes îndignes de l'humanité.-er, oxçetwmm, proepèrent les idées les plus démo- 
emprunts et que la République française est riche

cratique& 11, était dmic, naturel que d&W, la patrie Par£" 
mous-

< , uu grand diable d'homme, bbtt&, et forte, tout semblait aller pour -le 4uieuxý A-vecdes Stephensm,.*dëg Watt eede tant, âlivàtrei 'tueu, sur le crâne, un vraitigre
;'w lieu U cArý quelque douceur, PAL«Jeýý :ý X)L mgle simple oluvzier jouît tout. d'abord au monde des PTimat Be #ÉM ý«u mi d Dekîftd'êtý6% -bliaient faire'oeuvre humanitaire et Mqui lui revient.' Cest Précisé- bage un sabré rouge en main, ete quand un Pau-

»ro*gtý,*At Menëbý,e au nord de vre bl"eé litii tend les bras, le monstre intelligente i. en un mot, >allaient relever le Maroc
aux yeux du:nwedçý,, Un incidênt tout récent, sein-oyajýUý1Un depuis letransperee et le cloue au sol. Ainsi se matéria- blé, parait-it, nuire à eetthaun Iiie, aux yeuxde, votre serviteur la phrase de Bis- En effet, ces jours derniei-i, Gui1iaýý M Visité:îwils aoivent à leu" M ;,Aeý Bismarck, dont le iantiýMG abhcîm

"Peut-être trop oe.moriarqv»Uoew le spe'40, jee, en aoSmvhîonht 8oný c'euvre. in-.e.
eo1Jývî1escent:î ýý tuIîté) a d6clar4qu'iI a faîýý école, le au'ý1en rien savoir de Il'«eord frandin-àzqd*îjs, et q0kiý',ýMTh-- "Ouid4 4M4W m2j 4ue sur du
ordres ventii 44 B&râýH. A

té 'Paix

Opérations. de fabrication, 
de peâger mm, heure à Pari%que, fréquèmwent, V Xh' eé

occuper d'une maebili6 et +telauriý,ait à améliorer Us Ôeoixt. ýÔUüïëùfils 'l
utonne406 -addition$ Ou'a« to 1 ' ý ýý ile, tuk6" ,.Iu

ë4iTýoriOE4 10 fueWde pax les %

sans e aul
et d Ille

voiee 'i k
ouý

aidant delli, moie ýa ',4

là
--bnnalimen Iailé h*,acomlffl qui ge

44 tMeý

40îý 44 ïîýîr eriée44v»I Pmamie, - en Pm a *bta
UÈ un

co
nitit, vit =e perdrix- go pro-
ýX=&îtý sur le

04dt bien à «tb1ý 4pogi»

tino 1 uliýà- i
4116 Ck là 'ëkidà* *Uux* du gtUhbgà&

)ýQ4

M mit à, imitée,Ïg la

Medge, que- 47ù; fffla le% colýb"se prmènent abominablement oomm11ül ýe4t è élil e Von Sait-feu ef..à. 
soeons »tu" mut tout.

1)ftucoup à, e uii, lim, - e 'M e Ïr4mit lèt
du. Z.0ete, ql*.11.0.uvrier ne fflý, à: avoir le:brurit 'PAUL VE81LOWN,

morbide des luttes



Albuin universel, 6 iuoi 1905.

travers le--
(ecHos ]DEý iýA SeMýAINe)

20 Avril -,ÉTRANGER - Le Japon trouve -A la suite (Fennui& adminiâtratifs, survenus Plètement détruit par le feu. 'Une religieuse, huit
qu'il n'a pas assez defère eu feù. Daprès les der- dans le monde Militaire de% Indes, lord Kitchener enfants et quatre, vieilles femmes ont été brûlées
nières dépge4s, il menacerait la France parce que, est à la veille d'offrir au gouvernement sa démis- dans cet incendie. La consternation est générale-
celle-ci, n'aurai scrupuleusement obse"é les sîon de commandant en clief des forces indoues. -Hier fbussi, mourait en notre ville le chevaliev
lois de la neutralité. Les Nippons prétendent qui Larocque. Né à Montréal en 1845, le défunt jouis-
la flotte russe qWils vont avoir à combattre se ra, INT - La saison de la navigation doit sait de Pestime et du respect généraL Ancien zouave

siouvrir d'un moment à l'autre sur la St LaurenL
vitaille dam les eaux de Cain ph, Cochinchine poirtffioâ4 jadils, il fit héroïquement le coup de feu

A Carouge la débâcle a comm Le brise-glace puur la T»me oause. Des funérailles imposantes
"Mo-nteahný' est en parfait état et demain termi- lui seront faites,agme e let ]Etats-Unis diseutent de nera sa croisière en arrivant à QuébM

nouveau leur tarif douanier. Ça ne va pas comme gliement de. notre. e!t de ýJwý eux. amis de
sur. des Ëolulettes, prétendent les allemands.. -U vapeur "Neptune" du 1 àù oheraliler qui disperà 1 ït de la scène de

dien a regu l'ordre de partir vers le iiéýra, "'ec Urie a
sunt 'doute, ati.M son grand effort diplomati ce m'onde.

C,6,4t nouvelle expédition qui se rendra à la baiý dIlud-
J'que le eaiser se sèn î épuisé, 24.Avril - ET]Ét1A:Mý -

pourquoi les journaux ànnouSnt "me
-- Cette, aimée le nombre. des Pa& Ro , prêtend que le suecessouF

qu'il est ' fort malade. Èntre gagera quiý, à loc-
casion de Pâques ont, été tra,900ités par nos che- du ré:trérend plère Ma#in, général

temps, ýotre roi- ýËdouard.VH con- des. JýOuitès, sera- ën,Ming ý'de fer est de beaucoup Plus quede visitertinu et, de coutume.
y Dý4éa"6. qui réellement

Ru"iç Ji f :avait -Offert sa retire
ilérieure prend: aès ýpropoetWns idans l'intffli: dé.la paii iâôpdýek. S. M. Guillaurne il

CI" phM en plus i»qtý4 -De Saïgon, on annonce, uns ttý&Ws1 URYA16 ýEM-
düe sep ýýèut à mort. tre les deu:xfWtegýdes belligérànta,.Jý- ý de la

lâtiques, . 1 ;er
-Lès donic AU large des

PQý" qtlelez belligémnte làle yielinent pas rappeler 't 'l grande voik: !&Il -danbu.
exploit« d an1ýandë 1%rairal. peweY. i LN TERItUR , l'a ý sais= de la nsvigatýon ea-

Fel financière eet défil9tivement oùverte,
'knie d'aasurlance lElquitable, "tre A.Ans une phase paquebot transatlfýntique:de.eçtte annWeat,.a#ý
très gra:", on iesttend à des arrestations sensaý du. dans xeqtre port.

pour détou=emOn:t,ýk fonds. 1866
St-pfterSbonrg le$ ni.h.iliatffl tCYWTiSeOt, Pa et 1870 d«uandentý an

'riý W '1ý -quelques jeunes filles de a-Élas gigne de terre, comme
des aristocrates, se sont jointes à eux ils ont rerdusý $amedi, l'howrable M.Goüfn

À, sont (love" des adeptes de la piopagande paY: Les le Lar"ne. a, reçu en audieulce ces gnciene militaires,

lé £ait, O*î'jW ,,ýue Mlle Trépoff, nièý6 du ou- -A* Manitoba Jeeati»n poli't4ue ý se C=tiÛÏe,
1ýeMeM g6DAral de St rétersbourg a"dans -un but -Les rues. do. Montréal ont été tellwnent C",Oe- et -on pafle [>oùrnmment dé le CM, e concernsut, ja

àtiou des 4"es

(ý;ede New-YÛ'rk 01 de Phila- mier ministre de la province de Québec sera fêté
dans sa'Impitak

ils, il neige comm'è en décým- '25 AWU'4 -flotte,ÈTR,&Xffim, L&
oénftn- c es que le Printemýs de vers

yule, SOlceupe là ý di,ýê de la Coohinehinle et se dirige
'nouâ 'avoir idû1i trIq' tat. ', Faà livra,

n6",
*.ýltgà%trw. ce Wee NT4kiin(ýpt J>" Ieop ip et

22 Avril,-,YT a levé ses séances
' l 1"1ý,

ne 'qJa 15 lui.
i M oi e 1

t cl àl sempiterneil guçno le gou
-çm1zee. 17re

de cette pi eurageo, nt
CIIIE[o -célèbre canta ri, elina Fatti.

depuis feIrt long-de méni t'ý 4e s rs ligne "à'

-Xqwbdnne est
M ýwe1 V, q

tSwlaèlif:de la Ban-
vli e. Ce pauvre hQmmo-.... ...... .Pêche

ýdétpu=er un million à d'à
ég- fonde de 1ýiusgtgtkwl

-La 04ur, Suprême
=0 tu rOPO'r Une âO

Ce' jugeMmt-
tfon', MÎ,9'4ý-,Iare OM't, >e non ,eonetitutïýe-

L-11 ïe "'e 'bi eue
val de 1(Qatrý ýe "rapartý M

X

Mi

lit d6trtdt le terrible mmn-

de,

le

k,
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Au pays du Matin calme
lecteurs se souviennent peut-être des pa- reste en être autrement, étant données les exigen- Les autres (les belliqueuses) reptéBentent la lu-

ges que cette revue a publiées au sujet de ces de la guerre, très moderne, qu'ont entreprise les aillade de quelques Coréens, exécutés par les Japo-
la guerre russo-japonaise, et, dont les no- sujets du Mikado. nais pour avoir voulu trahir ces derniers.
tes prises sur les lieux mêmes, noua étaient Dire que la Corée s'est révoltée contre le joug N'empêche, qu'aux premiers jours du printemps,

adcreMéS à intervalles assez réguliers, par Mon- qui lui imposent ses puissants voisins, serait inex- parmi les vergers qui boùzgeSment.au long des
sieur A. Dufresne. Ce moûtréalais, est, nous l'a- act. Au début de l'occupation armée japonaise, rues étranges, desblaný*,.eone parlois-de délicieu-
vons dit, 4çpi",.de'longs mois, le correspondant Séoul a montré quelque inquiétude, mais bientôt le ses promenades en "polussepousse". (Yest beau de
attitré dur l'Albmn Universel en Extrême-Orient. calme s'est rétabli. Aussi bien, comment eût-il pu vivre quand tant d'autreB meurent 1

en être autrement
Qu'auri pu faire
l'empereur du pays duý
Matin-calme, avec ton.
corps d'archerB nnJaý
droite et apathiques,
contre leu superbes di-
visions de son Puis-
ffant cousin du Japonfl
La -passivité officielle
la plue ýâbùoIue a dofië:ý'
suivi de pÉêè'ý les viie-
toires remportée par ... ......
les petits jaune& c=-,
tzý les -Russes.

A Ilieure 'où Paàý',
teur de ces
écrit, dn ýdGute-
rait pa.s, .en OÇ.WIý&%.

IJ-e1weffl0âý ý en C'orée qu'une luttê: - Chapenerie coréenne
w iMt:.ýopgagée à quelque,%.4

Très documentè sur les gens et les choses de St- cents ýtàilIW de U. tütte dont la Corée même, et Ceci suppose que les bruits de la guerre entre
te lointaine contrée notà7eý correspondant vimt de ýAane -grande partie de la IfAbddhourie sont l'enjeu. Occidentaux et Orient-aux, parviennent jusque d&US
nous faire parvenir des photo Mi ' ët d zL@ý 1 bû ont M Pmgrap es: es ce calme pays. Rien n'est plus vrai. Depuis quees, un A séôùi etdans ses enviro

pÏrRonnelles concernant la Cork. Nâm les photofflphies ci-îoktes, le peuple vaque îseè les généraux russee se sont fait battre à qui Mieux
nous faisons un plaikr de les offrir à'ROB lecteiurs- -opAup4tW= joumalièm avec -le md=e calme ash- mieux, les Japonais dont la nature est ýout dý«-

jus«au début de la présente grande seerrq, ti"»,4oe les, Populations de ce, 'Pa'" jouissaient. il pansion (sans'jeu de mot) et de vantardise, ne
&taient les Personneg lassent Pm de cla leffl ffuc.

se faimient une re- cès aux oreilleade qui pèlÈ leslativpmçmt exe entendre.ce qu'eet
dhpýt, ', bel C'est'p 'du Matin calme.ý, 1 bonne Politi 0. Et'. con::

yaiL,ý la 0 ru *44t, tout le monde le pense ici,, lm
t "tte guerre. les

aie orientale, au travaux de t5ýyn4Iý6te et de aci-
1 empi;e chinois, séparé par le fication des pan qui vont pe»,
flenÈý 'Ys-leu, dé ea source à. Ber sous le drapeau du Soleil

Levant, serontembouel -:ý. ý
de Ghirin »tý:ýda que simultanément

Lia Déja les.. eippous, avec une
t 'Uý 'n on- phi$

était IlititrDphe de -la province sent deg,,*Oies ferrées impor-
sib6rienue de tantes en 0«6e etýeU

-somme, bu eohlïýàissait réiâg- chou lent les t6W
te de- avec et sans fil, ainsi

fait que le téléeone. Les. indigè-
ea sent bieu un peu surprisA de 't5'ý

les ordres de Pautèritè
V*ip4umim- Umm ik «

Reile, de voir qua, I* (4jeai.
taux se Pliext

IlÏN
lgûg de-

A M.,tMio m
-etIýe sont - ie

L

ià

0010 tsin do
e en mu») 4Und *ft lâe'serait dom ma pIM ni wins,

on ne, le aait.mjà).que jS col !MI. du latado.
edt ëiW4>m. U ne PM»4ý, ëçL, *,ta -" Ment, en blanc 1 Ft, rkàtobe 14 dira quedcette

g»M tiês. Ins-artrike aura Pris £,IL
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Marguerite de Roberval

eouvJe histoiîque canacfienne)

OUSý quffld.nous, itions. enfants, nous avons vice-roi. Le 7 juin, les navires de 1'expý n arr « lalDemoiselle. D uneý cette
yeý intérét le clos. aventures ex- rivèrent à TerreýNeuve. lls y trouvèrent- de -île é t à: Pépoque, dêBýphis inhospif è à

traor&tfibýreb du marir anglsiî4 41exandre Cartier, qui, peusatidait de son voyageý,retournait Noinb»ucÎ furent les malheurs, leis privations et
Solkijrk, alias Robinson. Crusoê, qu'a im- en Franob. -les, dapgers que: Marguerite connut sur, soànouveau -
mortalim ý Daniel aeý 1pê. Cest à ce moment, que oe,.Predùiait 119v « domaine dôiûmë T'*vsiJýla L(" v

Grande était %lors uotre sympathie pmr le tragique qui perpétuera la mémoire de la coure- f»isant de la main, et 4»mque geste
pauvre Iladiei%îté. Nous avions geusè Marguerite de Roberval, d'àdicu.
h&,te de, 44eix cobwnEmt,, il ppýuXxait vivre Bar son Ilu oeir, eomme. on approcliait de terre, lhegué- Débarquée en juWet »U sur l'île à la beâný
île, pourr&it lýÏter rite, qui àtait dkne. iiatute bûamôte et franole, pendant quelque duretéýdë la vie
coMýXe, les él4#w«tg, leèbêtes sauvages et Ite eau,:Li- livra àson mele un secret qu'elle se sentait inéa- matérielle qu'elle y menait, IË4. ý tO connut le

mais;-"== ýueykson mait un ýhO=me pable, de garder plus longtew4>àL En peu do ýmots, bonheur. L'amour donnait de l'eîJpý : aux
couraik'i eil avait déjà été soumis à de ndes elle lui apprit quýaimant un gentilhomme-' de va-

,ý4 épong ekilés, et tê seir venu; sous une --tente enfu-
iýpzeuvesw dans son métier de marin, nous avions leur,, 0% l'ý*Xait; éPQÛ86 clandýMtîn6Ment R'V=t' de ÉÎ6% (les maringouins étaient très cominuné en ces

SEM ingéniositb. quit1ý21X J4 et que son époux W. 6Wt.i0ý,: h'êtix) Baàeçnne consolait ses jeunes amiâ et leur
DRriâýý wOec qui Roberval ainiait donnait do sages consai s. Hélael l'automnê venu,OXwe**býW pim émus Waurions-nous pM

faÈiiý et génial auteur angim....eiat rý ý,én à'd6ýv-iser- dès le début de la tràyçWe. :161Mw1heur accabla la: Pauvre Marguerite de Rober-
bUO^ par -une hégoîne f A jamais nom nous se- Sans vegOW" rendre à1a raison, la çolère du val. Comme, par, une froide matinée de novemke,MLàuà 4«mmd6 Oý ci aurait eu le colil- vios4oi ne connut plus de borne$, quand il eut en-i la neige commeneait à tomber, Raoul dTxjponvijkfa_ -à d' 

in midi subit k ter-de faire ââsi terribles sentit défaillir.
rusait. Trois' Séurs après, il rendait

ý,4, uý1e, telle ÏÏi»ý répond. l'allie, dans les bras a son épouse épwý .. .......
De Jaffîzm&tive, puisque. sur lu c6tes Tce Peu dél jours ès; ortumke
de notre, aura bjeutôt.guàtre »gïitienuiý, que l'âge et leê fAMOM
eéîrtý une rangaise a gurmonté,tous avaient accablée, mourait aûssý et
'iý* .. .. .. .. .. guerite se trouvait désormais seule, sur

uleZ b' 1.1. j.Ligg gomma ON
len, je. vais trms-. fent àhaqùe jour sa vie, en Uligér.

ýri" quelques pasça sou histoire, Alors commença pour la nièce de Ro-.
do:: sorel, avait berV41 ono eàgwnS peut--étre uni4

;'A dÀýaà les annales de Ilisioirk
(le nter, quand rétàle

Minée par le chagrin, la
né' ýârantiiq pas que tou les dé- eune femme

'ee priait sur là temw ýwe% avait çreusëé
C :oiçà* etidé îr"tu& à*pku, eý,"f ai saut- "auau!4 et mon Pa- u-xx cheilâ r4oïïýts;

entft, ý ýEtaAt Surest, de*ý1e thème wine si eue
"ïdg' ' 'WMMF es -.8q,

euw s cý'aTýdiRSaieTît ,aiw,

--- pas

Be
t de la fâýW

-à qui slur sol]
tüÉ deux presne:

M Uri coup, et sû servit de leýuý W -e
ýïu bruit du canon. Vétie,'car l'hiYerl#ý,«1Lvenu

toute sa rigueur, el de wtw
Co héroïne ýj";

Plus dû d»WîýW9 Sétaiêi1týý k011-
d«çýënue inéconntim.

de
'quee

Î8 en-feew, fjords évoqueut et

Ur imagination drapé deg pliàlà

-99M y% T 
Iffl '-à -la

_elle voyait venir 
_î__e

de faire 4u ieu

iffl

10 1 Mws

dé,

61

ÎtL4

gu
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Le Mois de la Sainte Vierge
OUT est dans la on s'est réellement trouvé plus libre, plus paisible, de marbre blanc d'une grande largeur; huit lwnpes

joie, c'est le re- plus simple. y brûlent continuellement,
tour du » prin- Marie, enfant de Joachim et de sainte Anne, con- * * a
temps: les prés sacrée à Dieu par ses pieux parents, fut conduite Dans toutes les parties du inonde, de nombreux

verdissent, les arbres au temple à l'âge de quatre ans. "Onze am plus et magnifiques sanctuaires, élevés par la pidtié des
reprennent leur parure ; tard, l'archange Gabriel annonçait à la sainte fidèles, proclament bien haut et
les Petits ùÙfflux chantent Vierge quElle serait la Mère de Dieu. proclameront jusqu'à la con-
dans les buissons ; mille sommation dessiècles, les ver-
fleurs eépanouissent et em- Modèle des enfants, modèle parfait des mères, tus, les gloires et la puissance
baument Pair de leur par- Marie Immaculée, après l'Ascension du.Sauveur, de la Très-Sainte Vierge, Mèreson divin Fils, vécut encore une douza eani es. 11nmacu du Sk
fum, et, d'accord avec la ine iê .1M uýeur. Mais

Elle expira à Jérusalem, à PAged'environ soixanteliature, PEglise, enivrée des ans. Dieu permit que les apôtres, dispersés dans en aucun temps, peut-kre, ýla
%9ýqýèr de la Résurrecýion de les différentes parties du monde, pour annoncer dévotion à Marie ne fut plus î:'i6il céleste Epoux qWelle vient touchante qu'au Moyen-Agi.l'Evangile, se trouvassent réunis à Jérusalem, à-Plus avoircélébrer, démble ne Ecoutez cette légende.

qu>un Mo l'exception de Thomu.t sur les lèvres, un mot du et C'est -une fleur mystique,
oki Plus encore que de la terre - ýAl- Jésus-Christ, son divin Fils, y vint a il, 6elose dans le parterre deporta l'âme de sa sainte Mère dans la cieL itanffl

descendirent sur la terre et ils l'accompagnèrent, Marie, si brillant et si beau.
Elle a pour titre ý lm. Petite,

Nimw anut enfants de l Eg1iseý, laissons notre &Vec le Seigneur, au séjour des bienheureux, en cé- souliers dor de la Madone.000 .Ur douvrir au bonheur; que 1 lébrant ses louanges. Les apôtree virent les en-.,..a J0ýe1 801 -Uôltx Au si" de saint François d'Assise et de sainteie is leurs chants harMaissance. pour tâtâ: IM bienfaits de VoYés célestes, et lu _t:ýý9vi de
Louis, vivait dans la partie des vieilles Gaules qui
West appelée l'Alsace, un bon et doux Chrétien qSces oiseaux infatigables qui gazouillent LùrJý donc que Ma-rie out dé".Iclevivre, les apô-

nuit et jour et béAüsent à leur fagon, sus .ama la thw prirent ses saintes dépouilles et les apportèrent l'on avaitsurnommé le Ménétrier de la Vierge. La
se laaaft, 061UÏ qui lm a créés, louons, bénissons dans le jardin de. Gethsemani, où le Christ. avait .eu foule, quand il sortait de léglise, lui faisait cortèp

.. ....... . 8 èîýaâeûr. une sueur de: MMg.ý ils y entrèrent rým saint pour Pentendre. Or, il arriva qu'en devenantviemm,
Durant les quarante jours qui s'écoulent entre la respect une ýrof de vénération. le ménétrier fut réduit à un entier dénûment

-et I'Ase=ion, putageu-2; Our «il cheminait *ers Straebouiu il
la joie et lu sur sa route une petite 69rpremiers disciples, en revoyant leur di- y selon sa coutume, et voyant11ýJ--- ..2vin 1,Wtre appargUm ut * .:â-W.M ý_ _ sur l'autel une statue de lfarie riqW.,
»OU, victorieux ae la mort au ment couronnée, il lui adresaa une pri&tombeau- re fervente; puis, lilaccompagn"t de

jet son rebee:4el P oriâtt tou»M wMc lut
il se mit à chanter dea vers

0" ,ifflue de lannée, que de conii dans lesquels ifla conjurait de prendre
crier le behli inôio de mai à la Reine du enpitié sa misère... Tout étaît silence et

1 111 était juste de choisir parmi solitude dans le lien saint; et
is, le plus idéat le plus frais, lever pour continuer sa course, lor4Wýlo'plus 'y, al sa parure ýprinf&- la sainte Image lui jeta ug de ses «Pe-

tits souliers d'or

Rivalisons de AI Le. bon ménétrier, le ramassant Pieu-e Po .0SMgner nu. sement, le couvrit de baisers, .remerriatro amour et longuement sa bienfai$riceý, e% pd0"3ýI -durant tous les jours de ce piý:1X.-faiM441,se, hâta d'entrer clans la
et son autel de> ville. Une grande épreuve ly attendait.

Mýcte8 ce18 a 111Mwait -pour (les-
payer soli Mo

re (le a» que le putu sougiw engattire ont
it, pour un voleur, et s;J târ

mait Aux juges de la cit6ý qui:
à être. pezîý

on pas84

y f&ýXe une deraâre.
ýn

les autres, au
odeur malyo. -coeur se

ces fleurs, si différentes les ux .. ... ..

'fous 'oitéons à Xaý4e., "dan$.
un* "ni odiie et

tion»e Ya. ýe aux, qMý 16 eondui«jent
lebmw.,40uer enom un air, $or

iià fa sain
1ýý "le, eî

La
QUI Tentolirait appuyiant,

Salut Tbomas **q Unt <r Plarrilou trois jSzti 'Z i toý lisk;Iil qýQ4*t, ý ýWV de-

tout à 0oupla t-tià. uý

irem ce moud mirac:,qui
et un, cents témoins, tous s'écrièWnt r>'q-la bont6 46 JW

inénétriet,,, lS dam 8010,ffl, *or ung
bîiý* -à" , , ý j' r4voquk

et Ri la 1Èâ40Aý 4!4ý,

resta mil= ùieý .,
y jamais- Qâ de it Pet itt MXIÏM 7,61r n,par" Ïýaeâîn1Ïe au. terre dans &S roche rmvons-

'6went lembe. oette qM£4 ,ý ponr Y, _aýn4",r, ý ra. nous pat chaque Jour aec-mains =terna« deon ammaquarants-mpt muüu Marie, SOVZ MM$ lornM divierffl 1
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La vie mondaine
------------------ .................... ...... ......... ............ ......................... .........

E code du savoir-vi- Ce qui égare le Plus souvent le jugement des jeu- LU YEUX
vre se modexnis% nes filles dans lé choix d'un époux, c'est le manque

L ýý à r .,il quitte petit à pe- de prévoyance. Elles ne se préoccupent que des les t&
tît son allure vieillottA et avantages extérieurs de celui qui les recherche. te, animés, sans prâon-
guindée pour prendre un fortune, situation sociale, élégance, etc. Ié résül- deùr, indiquent l'esprit
peu de cette commode li tat d'un choix basé sur des considérations aussi léger et vaniteux,berté d'allure qui s'intrô- mesquines ne peut véritablement être heureux. Les yeux un peu .£.-
duit partout et, qui est la Ce qu'il faut à une femnie pour être foncière- gés, au regard froid, dé-

ons modernes, ment heureuse, c'est lêmari courageux et actif, ca- notent l'espritnýý temps. Dans nos sal sérieuyl, calme, sans em'hallement.
on MpOg, on Marche, cla se déplace. Deux pable ýde gagner le pain dé là lamille, c'est l'homme Us yeux ouveriO,,avffl fixité, au ý4epM droit
co se ýâý ent puis se séparent, al. intègre qui lui dommera l'honorabilité, d'est Ilhom- prée-is, fixe, sont Fin" :, 4ýýU esprit. Èà udènz, inige-

on accepteýsàý4;zninfiuderie lei g me bon et affectueux qui Faimera toujours aussi lent, batailleur,
t'euffl QîJe;t#ý on Wen mon e que di Pou en a env ý1ë,, biEUý dans, la décrépitude de sa vieillessis que dans la 1m: eggue§s, au regard perduý1

et actuelle ne'nýe:,06lige plus, à tuan- gloire triloniphale: de. «; jeunelsse. ager sgt4 faig% ýe1 ai amment pour Lu yeux peu enfoncés, au regard droit,boire sans ý ýè!f, 'à demeurer près C ni q est capable de lutter vaill sansf, gard Vêtement fermé ellee sans--du feu qtd" *Owe; celui qui lui rbdm attaché sanýa caprice et fi4té, sont lo signe d'un coeur série=, bon,
Meuff à remvoiÈ bouger un cou- sans tyrannie, n'est pm&être ni élégant, ni riche, faiblesse.

ralit d'air dans ýo do ni vu4mnt 1. iI dit Pourtant le soutien sur lë,4ýi.ëlla: Lesyeux Petits, trè8 enfoncés, au regard calme,

ý,ou nombre ýP0ut f«*miý ' PPuYer sa faibl W-lâ'fén- d6nOteM l'homme maître de lui, sans vantardise.

Seons, les meiuemm:,Otit, Il faut entre les deux oqojointe'une aimabié. hW:
wenuaile, le Atone fffleëý'!ëtîeàdz bieii'ýeégi. ind a-und ëntente, parfaite: sur les tjono, ei

--Lk- ý#1â'teû ici 1ýý Mrivait une dame dmm petita< points de morale et dhonneur, sur l'éducation des qu'elles vous servent-à découvrir sur laPhwlononùe, de vos préte»àeJýta les défauts que
Ville de Id piori=cëý " &Fiénnent de plus en plus !1ý1ý enfants. Toute dÎvergenoe de vue cet.êgard amè cette 'classe iýtérms=te dýindi-ridUS est É», afoi" <î, Pte àdUým&'ÛquG d'euUtin dm vlal neaît à la longuede pro 1. 01881011a, . .
toum ý,c'W là Wilg »fflblellt éprouver. Es dont Voici qùýý obSe1ýfa de physionoîniël hu- diss4uler à vos yeux sous un monceau de trop

guind,44 JMýMent ýViws sur leurs chais", lqwilo mqýne qui pourront ý giýder les jeunes filles dans parextes qualités. Et si 9. ýQûnt bien"
poux admirer un bibelot" gentils. ils mgritexont à leur tour que ý4gR1 r Fèle:tter et, leur: faciliter ainu la: ..

ïg, qui, Mude , des carftMèFEý# une -$UiËýnes
partition, $ans prochaine fôh le6

j4r ýà'@Jtum,, feuilleter un es quichoix eM 4QUX idée,
"M44, omiue digfinguent la femme idéak JACIQUETJNB

a
à faire, quatre ;4emeu 'dU-M

Monduitésa Presque càné,ýý
jMajorité de BM auditoire n'é- et U liste dé» îqý t*:mo"Uiffl e<ïstPeu, 9bgýr,,

tale, une aeualitê ni, gýée, en cette saisdai.,
ni théetraleý niUtemire. peine de »0 termiuer,,et les fitesid ý'â-

Wewtableau, queý ýtrpqý tae voqué,
06 W-Zt lw»ý "1'ît1iýË6 ans lee 4ý1

de 4MAfm %ont à Ot-

"afin 4ue-;gM de
se nuee de cartes '9>&

ter-
n dans lade mere OMM à à

erey
personnalitéschi -i-a7îrffll éwMfM- I'I",-' -Zý o 1 six et Lady Barden,

gmet ýen ýtô ose, we'êt £ëý,4ýMï_
et madame W*ýt4, le sénateur et,

madauw $640= let =dame
e

lbon. PAIýie --et, gými 1 Dmdüre4 ýuet,
Iéçýmm 94 Y-me, vide X

eux
OGUY T, à,>

t

à,
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S od_ M es nouvelles

Chapeaux de printemps

velle,épouse se coiffait de laE voile l'àdo- ront cette forme de préférence aux carnckz son mariage, la nou

;,àblâ , Voile lourds et engonçants. Grand succès -aussi pour les capote. Sauf à là campagne, à la mer, elle n'ar-
L « quétant nous amples vêtements en alpaga, «tktmot, en taffetas borait plus jamais le chapeau Mn& C'était la Ca"

blanc, beige champagmem gris enveloppant: entié- ract6ristique des femmes comme il faut Aujour-aijione parce q-w:ýl
rement la toilette et dont les manches amples et dui, les: grandméres: se coiffent .comme leursnous rWd Finappr& vagues glissent facilement. peUtes: filles. Beaucoup ont des cheveux auWservic& de

to-à à1a fois Une toilette, élégante, peu Beaucoup de ces vatemente.sont imperméabilisés blonds, aussi noirs.

dispendieuse et facile à niott'm revivra encore cet et remplissent ainsi..Ie.double cache-pous- Et c'est peut-être parce que, dans la famille, les
,a ýý 1 1. , , 8ière, et de manteau de Pluie. Ils sont: d'une utilit6 âges et les distances sont confonduo parae qulüét6, mais r J î ý%Më àamine de soie très fine,

dýune légýrëg J0't'dJýme élégance ine incontestable pour les femmee:qui sortent à Pied iy a plus de cheveux blancs, que le respect ieen v
q(ýý trouvera, mariées dans ce tîset4,' itëB ou en tramway. (rest la seule façon de conserver Pourquoi Penfant, -dont la

du voile, dio la mows1ýliUe'de gâle du lamage, avec à la superfi.cie des d'hoses, aurait-il plus de; dué-
je ne lagis quoi de plus fràîfý de plus printanier. rence, pôutýëw. mére que pour sa' grande soeur, tou-

1 tî «,,doûx habillées de mémie, -coiffles pareillment,Malgré aà légèreté aérienne, ee tigen ho Prête, très
bien'aux incrùstë,ýtiîëüs lour" 'en gu!purefi1e4ý Ott, P*uiquoi, soný culte pieux irait-il à leeïei-Uegi.'peu

loin a lui, grâce'à eu cheveux habilement teints,
Erw êOummuâ à son visage sans rides, Paré d'une. jeunesse et

r d'u»ý_fraicheur factice Il n pas, -ilrun ux agit cllï4étinét.'a..., te dotés, le beî,
etleýblanc, telle aeroni W nuances lavorites & laL
èiti4bn. 1,es.t&f1eýas glacés de nuano-ffl DFJFUNtÊS EN Cý[APBA-CX

refliie les tous anOien,8,ý dee Verts paués,
&e roses, 6teints dûs vieux rouge ýéà -vieux Oette mcýde-,,qui nous vient d'Angleterre, est plu$
tans c6tte- dernière teinte aurtout, on, pratique qu'élfigante. Elle permet aux

pressées, de liquider sans rent1w chez elles les
de l'aprëâ-rÀiqai ; mib 4ge *Up-

IQS.jQlies recherches 4une toi
née.çt 19.1douce flânerie après

le eaf L N'eiet4on pas lm peu
a-t-il PgR vair de noue atteijýàrë

ou »XX4 e le'inélange de" l' 08 genre de:iréu=ioulee hommes.p6rtent indif-
404, 6ffë*"" ants àý- férEçonent la jsquette Mr la, reablamtt&-

ffliriandee de fleurs faitâ, en Tubanlé Quant aux femmes, elle$ api)aràiuent 'le plus
langent 6galement de t-ntes nuajiSoi la frî taid possible c'est ainsi quMles goût toutes, vé"
gn'sýlë nuancée hautes de qu -Iigpes qui ýdout moine deux minutes à peu près, en jolieý à l'ensemble de là ý -,rnitiie plus de rë1iëfý*4 entrtoilette d'après-midi. Èlleï@ aùt:ý

ç gumehon, étole et chapeau, tout Smme si
ellee venaient en visite, c'eet ýË#u4=îmt au momeut
da, passer à table qiMies

ài Iléurs f6un-uiw sur une eh-aise, en conservant
c de Velouri aiq leur chapeau,. bien entendu.te ýbû 1-c la trffl- proecrit pour 16

V1aýM t 1 ontq dÉwUner, 1.1.1abitude d'offrit le bras.-ponxet sa net,, des salons. à la ma gen
Beaucoup 

det Ue

Ný
lue;

glette qui, ,'att

de eý
la toutia

at>

Ai-

irgent sa Par 're fleuri$, ja DtPl>e gkek zu!roî1tjý, les«W
M oe jadis nous parait loin -ý la 0&- taui se pacrent ë lau "flet des paabe ar.

ý66w" ,ait la démarcation entre J'a teg0tteý, àg 6 dmtg etraqmntelie accroche seule la iumâ»li$=wne ime et OtI10 fiUeB CiedurM ae son mi±al- -,wtý..
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La prosperité des notres' aux Etats-Unïs,

ILMWN e=e-firançiLàe dans du quartier 5, quï est le secr" re dEtat des Po- Roy, lbabile, gontracteur diimis 24 fait lacanadi qui
le# Et«b, de YEst des Etats-Unis remonte, restiers Clatholiques. gloire de ""Canadiens. Tous ise 1dâièýÈt k.re-

Thibault est- le .président de i P]Jiýdan. Mudcal« p afùte_o= tïl , wri dans lei aff-aires 4ue:L à ans, , Laa. ý- IL té
troubles pofflquee de IU7 avaient bien, il de New Aubmu. Cette société fond& en juinet son

est vrai,, jeté un certain nombre &Canadiens sur 19W, a Pour but de, réunir les jeunes gens de New maiÎtre dans l'art dè-ýc(>n*wàm -la couÈonèe -que
lu ber& du lm Champlain, dans les montagnes Aubum Elle leur fait mettre à 1%tude dm».wajçto le public a, u ai un uil en même tem B
du.'Vermout et le. nord de VEtst de New-York, mais de Polémique et, sous forme de 4isçussions parle- à sis talents,
leure groupes avaient de consistance. mentairee'. elle donne des joutes littéraires. , Elle Les nombýeux édifices, dont s%èùürý Lewistonpeu

en masse commemoa «Mlement leur offre: en outre différente amu ements où Puti- et qài pâ'rléùi en faveur dé IL ILOY, sont le mon"-
apzM:I*- gwSre civile de 1860. Vindustrie Plit le est ma4 à I!ggréabW Ses premiers officiers îu,, tère ý dés ]ÙomîËîcIains,ý le magnifique édifice Peck,
àlors dam lm »bats.de l'Est un émor prodigie= rent MU, Alph. Côtéý P. Pý.T4ib"t et J.A.1teny. les:gredes'' aux manufactures
partm3t pon se ý1nit à çom#.truhý6 des manufactures Flle -eozxïpte actuellement, soixante membres. M. Bàtes e An&oiýcoâin, MM parler de, la belle égli-

vinrent en ipand nombre y de- P. TMbiigt, comme. nom le disons, en est l11ènerýý se -St Jr and
mander dv travaiL, giq»e.,et 29M Président actueL.. Les autres aïficière, no e; atLtres.' Membre de IpInstitui

&,rd,ý: vico-prân zý. Càttier', des on st-Joseph et déi
oet erde qui menaçait de sont kX.- Albert Bern 'dent [ecto-dépeupler

les campagneoIe goavernement canadî*ý*ýf"or-1 Lafayette, sec.-srehiviste ; Joseph Bernard, sec.-. Forestiers fait'honneur à ton-
ý*Yec 114piscopm, tâcha P&Ztous les moyens pous1- financier J. B. Lacroix, trésorier Alphonse tee les sociétés autant qWil est 1-ai-mâûe'honor&

blee '44ume« le' mouvement et de la If. P. X. Marcotte est un des citoyens
tourner , vcTý la ýoolOui"cM, à rint& îmiflùents de -Lewiston. Né à Wotton,
rieur. Cefîitcnfà!ný k itàeôotté vint à 'Le-

Aous , les ;ýýiétdû en 1878, Après avoir travaillé
ardûment dans les manufactures Pen-,fmnëMt toutes lei

izrwotl dant six il alla augmenter la fruit,
par _force fruit,

de s" éparg -Georgoi de Winds
-11ès et les -vaýages, de ia, nesà St or

ii relstla dânà co*u#ere pendant
-tre spé.. pbevçmu à liwston en 1888

n ra-ardi- il acheta le maixàku quil oe«ýupI6 au-,causffl -fuý m6uÏewent fïi ert a#ý hurdéro 132 rue Linýý1",et ron en a "gn4 Pligiém-,
ez cý6Mmàce de' meublesinné e- t N eg a ai, qu

peu plus tard soli fflement, 'a nu-cent à vexhe la P
ýd"àwn$4 , -ý

de' Tw
l'esprit d7entreprise unis AI!&onomiesalaires reïlaë.1vement éWéa tôbt céla,dû Qýdt fiat mmottè ce qu'il Mt au-

samai ai 1poufflér nom
eux lgt&tg-

1><),U-t Rut cm MM es emt -an=-: 8YMPMllique figure au nr Uton-, - J
P. QP0rý #ýzý les, r6mltwW Il ea U es't à t Offl es , gÇffl

yeux,. Elles ù%x-. uWiet,ýu et 4ýÂe,,m lstatft

-on q les CAzuýý aï,
faire

part deutrg eux de ,pal ti
ans Içnr, Viables, a tOurneaýu

"plue' Lant ça-

re Stf* migrappu étrann.,
avec

av" laq-4elle Iffl
de îàtiq

t ne.e en
olique de la pàrý scien

d cath qui
'Tes ýf L foew, Èý* canada

-pour t
ioogottmtd, se,

P iét&

î*

à"'
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e té"

Le -Niagara et F' lectri

àum lieu à Uû,,ý int, #W à,PotiÈine des tunnels p c6e dans les parois du rocher.
rendra jusqu% l'usine où l'on cap-des-premiers, rapideg. En passant Ainsi Peau se

Six des tuyaux en com.,
dý cou-rant: rincipàI Atw bief exté- tera la, forôè hydraulique.

parq Vie - II rencontrera. un bii" ý Èlaëe. &Û, rideau, munication wec chaque conduite auront neuf

des. chutea di a" ,,gnmet.ac uel iiii4piý'het qWïiim gr'md'èý quai tIté de la pieds de diamètre; tandis que deux autres aurontID lement à et6mtion t Eriê dam le Niâ#ara supé- chacun un diamètre de 80 j>ouces. Lee grands
rois Projets - ;, leîý gurce qui flütte du lac

qo'ont pour but de, cap.ýýqr. une ]ýlè& ne réntrO dans le bief de tête.: Le bris6-glace tuyaux alimenteront des séries de générateurs e

pilýýè pair -tiede là îqm-''e aue, tw quelques pis&.

"' remîýt dit de là rivièrê
êt on le puisdÎnt

Dé courant qui existe à cet en&*ît
e êrqýü'rg1-ê, i .iï#, ê:hRIMý U8 -glaens de: dëfstt; la

0iitaýîW.:w;ère- cýà& ýbý_ -du rideau, dont; nous par-
pany, ýJqrpLý,&ev8ux ce. qM e t Ù,ý lônI, ý rà lyîlâîooýaeur -de Peau è, 1%ble ati» ' J III . e intérieure mera denviron 18

qu ume,,,n eý, t encore pris
e manipu -, I"Niààaià. (YSt un total de Pieds. Quant à la'gddaS de Par-

célui des deux gran- rière bief .elle eèrt den-drou huit
FàUs Company" 04t6 tores, taudis que Wle du bid in-

ýCM5*Tieur est d7çuývixon dgux acTes,ý:
le développêà "Ontario power U, Farfac« îe dîX_ý

naree -îrýýÎs dîticularités, tout "e, bid -sur
QR:ýj aýI re p a

ékion'dýp NiqMraý, Eu eê4tëý 
""Wè 1

iiýe4uïià eus i assez au gtAbIfi,
re, emý-

fflut qup cehli fait pe

a grande quRntie'dë"be-
bcýWr , Éý en ýI8e),ýour l'exploita" dont on a fait

es îW
i du

ýioîi dtp.,aotudet là moment des grýhàà',iýý tmýmài ind'a9t'leu dam le pam viotmia
ère bÏ4

do rqYri "fere;a de
es pétits actionneront les r'" I e«b mffl, ýA la oues des excitateurs.

M'a _e; Productrice de iOrCEi, leïs tuyaux de 9
sontýréunis'pàý une dkste'dofio',n ýie& se dédoubleront pour alimmter deaig bwturà,

binee jumelles qui seront etaploy6S. Cea jý
laPàriie en aýýaI àu feront entiron 187 réVolutiom par minute et se-
se trouve. uneý construction déclu- ront en communication directe ýa*" doq, généra-
ses dé 120 pie& hý Imig, ....Où est tours dýune force de 10,000 cheeaux'

I?«» enm 20 pie& de pro- Les générateurs do=eront un couTazit à trQie
fo"deur aux S'il arrivait Phases de 25 eycles et 12,000 volte. Ils serùà ôý
donc quedes Mo;cý Ime de apparéus imtiUge dans une station
on des débri» p4;viusent aux 6elu- transformatriee et distributrice, 8We sur la colline
ïwan bief ýiuittý4eu-r",,W,ýmraient à Parrière du paMWictoria, à 965 pieds au-dessus
oxpuleb -par un passage de -em*q et à 500 pieds en arrière de*lluai" prad3lotrice de
ptë -40-lait% fait iiaUsýce;but. force. E a été convenu avec les

W-1 eu que toute la force 4»M être =ployée eu de.
liers ýidà:liniitea au pan

FiuU 14ffl, et SL cependant si on la de-
la moitié de la force prodidte,ýdeen. atre,

tatio ýF0,wéf- cwmpwwp e, Ait contrat *Vec. la
- "17 »' ý4

lièr à M 11Nrer, le ler
de dIEFVa,= »OOttktOK

dr*its la nit -, P"e 9VM *Mt*
laejw& -*I par thé-

9seïii toute au-do ý4 'lLeM p o(=>ýnri 4e 7 et w
oetto leç'u en rawn inverse d4laLit mener'

àcwme la p
la construction &uS*« ne, PU

P les

taie, de

4u-
_%,

à,càeýàý-*U chute egùà&iên". cettepyw trLvên L* 00nanite mon" de la '10(ntaTIO POVU cý=paDY-
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Atravers L 4 L-ýeý'co.iis.S

Monte Cýavo, lié plateau. d'Albe la Longti%ý intâié' "0t-quë cÈli;, il vint à Ronie,luin P" voit daris teIZ eur.nes du L t' eur.,Touss,âtre )et, cwià >' s bleues..'ainppées de vue de üiý t Guàéard, qui com-
d'Ardée et k mer. gigantë8qUeý plus,

les amphithéâtres, différents des ciri ger_ lit de terre' amena'écro' ât sa masse. z -xious
vaient particulièrement aux combats de gý teürÈ ilécro ir
et-dé bêtes férocm Quintus Scaev( ut Pz&.., ëk'voýý dû, a la théâtre alun
mier Romain qui, à loccasion de son êdifit6 C" ëý eoàtâ't de' ta- el,", aient péri dix-huit mata-

ff A= , cette terre des rêves, des vieilles produisit des lions dans l'arène. Après lui, Sylla, ors, -et ùù ueý de Mme: avaient assisté
lé«en4qà et de là grý histoire, semble àevenu- dictateur,,montra, aim Quirites cent lions à sous lié eLo de8 ýýàrones antiques. Nous eàvona.
Ipm un &ttrait magique ai= ýyeux; des crîzière, etýFompM leur donnades jeux où furent auag que, dgnî.. les querelles féodales, il servit 48ý-ent la co" tre. tiýés cinq cents de 1iýangip&,n4 aux Anibaldi et autres ba-chrétiens. Tous voudrai De même, ce fut

Hélas 1 elle est loin de nos eixffl: et De" Brutus, qui, ýenràcoinýur deo.f=éz&ill,ýs à roua. Puis, quand les chevaliers ený soriî:ëý les
0"1&,Ie$ fortunés dé eeffl, mie peuvent y égiumr un son père, fit combFýý .sur le Mgrehé aux Boeuîs maundrm's Y entrèrent à leuI tow, et ilamphithéï.
itiomejrt krume pajoý,parmî le oronom,..fleuris pou»-. les, trois premius couples -de, gladiateurs. On tre: 1" Flaviens ne fût più< qtt'ün:: de

de Vinemparable en:Fan.g8l avant jýý ù%rî8t. Un depli-8iùçlç
Méditerranée. plus tard, dans, une oÇourrenice ôe fuÏeut 1 Chapelle Sainte qui ld

fýire plýisir à la eande semblable, rassembla le ter-. purgèrent de cette gent' en récùm-pehuânf 1iý quelques b,6, durant4
IV le ra euple ne quitta. pas le pense 4p eé serviceý la confrérie, doùt on 'Voit en-

"*Uelbrées, qui leur dohnet»mt 1'illzikion de orum. cqze aujourdInî lémuo4,W- une image du Christ
vivilë U2»,,iugumt-sS la terre classique dés Latins. Médait déjà une douzaine,. 40 énire deux flambeaur, - StÉr.=e des arc4des infé-

le, e qwe' nous esý, -, seulemen àT rieurei4 reçut de la municipalité % ioniomn'ce 4yun
pour cioexu-uý 'Yýsýw1én ÇOD" PÇa, eq;ý.du monument Eue y îýeta]Qa un hôpital. Leý,

àauý4 ý44pt' la' 1,ý
les moindres re- rapts de pierres dont le ýiëil ëdî-

îiSfùt victimeau profit de consi
J4 iqut Sqt tr on nouvelles, Plusieurs des'

pris littéralement lCr1ctaýýl1astm sorti des
0_4 4u6 ont faits d'é'sa ë1iaiý etde ses -as.

claztM frissonnantes par fer,' qui'maintenaient les lilbes

-W diW- ette exploitation syst6matiqýe.

44entile de ppUs èméffe le Éë"gýe ýjt Pe sacrilège .4ura des cen-
reàt 1wutestiqum De d 4U ý4
qwN p" e e6mplit alors cecar ýçulçmént, le pa'pe Ëànol-tý

is solitaire et si monio au- fin.
loupe. Utý ýkUtrefow je- 'A ëWaë épo long-

des
p1ùý és de Ro-

'4w, Oa len

azpe te. il,

p,
n'à

.-ýp,ýtre de tôw
wgim spi

ic',.4ý
X 1 E11e;ýaý»0nï1

'd ýE

t
lx kt'

P%44 à
roý-9es1 les

que nô

vog" M ÜL 'atnti tëi
Filial 8, _Wire' un' ïaý',

ure du Colis
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Notes scientif f
Les électriciens ne tion de vapeur à l'intérieur dé ses tuyaux. Et, c'est des aoùp"âpeg & ûreté, on 1, es renforce parý des fret-

chôment pas. Ils viený ainsi que la chaleur, enlevée de force au radiateur tes: c'est tout ý un art.
nent récemment de pareffleu-'l' est maintenue en circulation aéns l'at- Notre dessin montre le coude 'conduite

biner le plus en- mosphère ambiante. De la sorte, unýappgrtement d'eau de ce genre de 10ýpieds de digm&re,;en 1 8, ,ci e r
7'l'"M50 mýuqF""e,, ragé marteau qua:se, froid est converti en appartement chaud, et -cela, au rivé, établie par MM J. Joya, construâwyrp' à Gre-

coût insignifiant d'un peu dléiieritie'ýlectrique. nobl . Gýi p t s'imaginer quel fougueux torrent
puisse îmagineý- Pn e eu
avait ' Mà dans l'arse-, LE JEU DE QUILLE EW LA MECANIQUE, de force motrice, quels escadrons de cJýýyýjux-

nd,:,Mge,&'ý4que les marteaux pneumatiques, clest-à hydrauliques sé.jiaeut dans-un tuyau de ce ;genre.
dire à'àir comprimé, qui -f .rappent deseeptaines de Bien «un peu démodd, le. Jeu, de, quilles a con- Un hominé qui< y' tomberait serait avalé comme un
e0uPs par ýç1inute, pour..iýiyçy, m#terý et buriner. servé ses adeptes: il a même repris -une certaine fétu de paille. C'est aux Etats-Unis, pour le mo-
Mais, ils exigent, natuxellqunnt us allure à notre époque<- , de - âports et de JMIX; sportifs. met> que les rès les pluséto-nnanta ont été réa-
spéciales pour de l'air et, pour ilein- La preuve en est qu'à Méntréal d'aucutà de nos liés avec là transmission électrique de la puissan-

comprimé. clubs chic ont fait:bâtir de riches et luxueux locaux, ce fournie par les chutes &e4 -. d .es centaines dese dvOù, venu Mille chevaux de force y apsm 9tr etteýat réner, ie Md-
enment & un Circuit dýéclairago électrique quelcon- à une distancetotale de 2,000 milles, sous

queo est. beaucoop plus un voltag« (id îVa-
ut payer, eje E, e rie «atre: Io Ow &en p ace ent, la 5o,006 voýtî,

que le montre
notre est se- boni ? est ývý d' mmain su eý vý q ést cul- distance maximum
tio=6 Paz uw . Petit butîè et r qui 8p- de transmission

ortq une eýMectrique que P' XU. est de 300 »iJ1ý'unlon. 1 - r, jeu de eur la ligne deplâce n'importe où o<
par terre, auprès de quilles, Mes a 4zio pour re- Ctolgate à San-

Mffler à iv rsl'établi: deux fils le 1 1- > l"'. que- là -Francisco.
,lient à 19 distribution> touchée,- Quand au Plus. ..ý= lieu (1 dans 14.1g6n(wale, de, ocnirant".. grand diamètre dp

ffl "Spiritus fiât-ubi vult11ý un que Fou
la I»tawtzagsmt, de lé -ennaime Mainte-illespie uh ý, arbre ihýxibleý, iümt, cle8t, celui

le mouvément à un arbre coudé, lequel, par linter- ýe plus, t lo WQýve.en ia 40 d'une nouvelle
d'une W114 AOUOU»lk4, 19ý IWI"*- eur-7 mpagnle qui exp 01 ite lès foxes

râwý t le urin en àiýfï a a -des Nia£.ara.. ..... .....
nf sarminimum. les vibrations: un petit volant jéueurs et ssion XOUVEAU FILETPROTECTEUri

n? e4voloppe, régularise le Pa= nos fflu" villes, lu: Accidents de tram-
ruya sont devenus si fréquents, depuis,Fj" ement,' on a un appareil- tr&7=gj!îb 1 néeB,,qWil nous semble juste dedonner une grandedocil » e, ' e,,nui.erniet de marteler avec une activité Publicité à tout moyen destiné à les prévenir. 0,,e$tp p eusýqý*euse- Nos anciens disaient qum ne fidt>pas ûous engagaà reproduireïei le MO!àè.4

entre -lâ < marteau:; ýê%8 nouveau et simple filet protecteur, que nouaeonnu le marteau 41tôtrique qu'eussent- dûnà,.seo détails, expliquer à nos lecteurs.
Ce filet, inventé par un de no vbiàimwdes Etats-

CHALEUR ET VENTILATEUR V14s, se réclame de certaines partîculiýit6s qui
plaident en sa favetW. Entre autres av&ntagý6, ilDans uotre
"sède celui de pouvoir être trèsvivSnezit adàldw1 0 pp rtementste un krau( n Mra la ý".27 

««"Îtê:-du tramway, selon leswé dont Oulwor
besoins; quandpar exemple, le véhicule rebrousse
chemin. La barre *Mo#gehe du filet protecteur
Porýtnous 0 repoee'Bùr.,dum.
iloublé crans. Dans sapoaitiolï-re 11tew, "=

a -dessw des rai - mails; Oi un Obsý,
ou objet, vient à le heurter,toutes iâýà6&atýinent 'le tombe dé' Ilavâxw tue ý le#

barre arf
kjnwu& cran du -Orý"

Uner, le Ur a tout Id

nteý ou lerande vit bieûtôt la chambe

V
la

qui

X

lm si ffrir r(ds avantaM
aTmé: Ou lme =6nap donten profitera, nous Iloeap&orte.
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T& Derby cet une course entre 4êï, Wi là -le est
Mtrolt ans, égalemMt à Epsom; taùdis que, le ainsi qu'au mis dêý.'îAý 1

Saint-IÀSer e de quatre, ý, elEï CIUI0*1M 
tous me 1mX . ,reur âgé le Derby l'annéO Pr1400 de troio OMÉ, qui se remontrent surela gagné

de Doncaster. po Qû, dam uneý*àU1w p118"n cap estceùtû pàrý différents partici- dn d«
ýP"ts imis le, poià, que Portent les- cilevaux -ý,otâit

Pse mout 'com-îà d'après la-mani te, dônt deuxvar -i
Cisais wàutres âfl#, cet étalon t6

portés j.
re obâùi lid- dis, deux fois le ýprixn trois, aap- - --t tues;,

lespteud que le éhevat prend bien, les chance ùà ld" UX _dôiýe1it vaînwïeurgl aux dês laisteeê6ý 1ý0ô0 à ýgOMM ver-
serviteuedd nomme, a être 4gale0ý cc qelyfflt direqu!enthéorie, tous arri- gôW 11,a rapport6 dans ces onze coums plus de

'T ou' ]n'Du@ peur'-ce
dû servir soli eiàû: lug- ver gur'w $200,000, n - propriétaire. Pouï 'soli demk.
mi": da". M plaisirs. 1 dçý frèreý 'u-P»DliT= -;le gouvernezaent franoaisFLYRÎ'G FOX fut en'ùx jeux 0 Ü' la Gré- a ipte 00 on

ýwa !à â:iýèàffl de ilâneênile, dam âla diopôsiQue4", QMmp à rabon
W tournoîs du m-&yen-ê«eý dans les côtSses par iument "iê m&nedllýd&lweok
de tàiir"ùx en Eapagne,:4àilm ch=ps Y mingter vfflditýEuiffl, à prix r6diù4 polar
Course, dam les dirques et ai%,U% bagatellé :de tSffl , un .64dox4, ORMONDE,
1iý vQe*» le rue FOXý 4ci avait lm
Il y a aopuîs quelque toMps. une tendance à ne pour la République
pht8 reggrder le-sport oeulement'comme ArgentinýN-toýdMval se revendit plus tard en

j044 =dO AlýîIêi'& 1B filrO'Mvtr à de$ fins plus pour la sonune de *84,POO.
.. ........ cela ýpTjUve qUý0n le0om

gourses surtout, au trot we des cVw,ý6eà et de
infl en, l'élevage d«:pur-mmu-,autre pîýt, Wt'»n Angle-

longue 41stanee, QnL'eiëîê&ý"c à 06Ir= ý' 1àP des Urr%,eh France: sàt"t, -quoic4vaux légers et ré-
fxýwW, in

&eue% ont:été t dam
tUcky que setrouvea 1w Pl i's

êterýêý oû nous les trouvons và 1
plus Rouven a-m Agion, du blue graM11lý hàffe ïw plu Çxp«à6ýr4 ainitout leugue&,qtd

tilel ýcoursPoà au elcëher). On' se dirigeait ejamwes àa;ý lu p1uýý
Pýarleetionn,ýe, est réputée la raeinom

Wàa"Itsuirmmonter tous"lei obsLï.ý_
el qu -serencont±Aient U Prà ý9e unique.

04&mbuSat en une elSbe de bois ornée- de sage des eàevaux y est eouîië généralement à
leune cloche'eu sxýËent

001azffl eaut M orsobh6es légalement bro»ehm par
WU IeXàgne dg Je0quos 4W,,ft, prince eet Ze- ...... Au Canada, quelques importations -heureu-

il* gr6&teur de ýw0PCSt trée
SpePçýant lew ýorcë peu,

ontque sous Charles IL qui im- unuisý
u»e,,ýý ceui qui upen do ýqq*zu* trou« »àw des éle-

,Z_ oxe vçnn haulëg-eu4 se -laeut, et est Po»
le pýir-ga1w evoàai*- aveel"e, ffflu de fâirede le= rères du lien

yault de cour
tai, àleç U«, dwwémo-gg iule-,

ýýî»tu acheté pe'

lin mMe, qui &mat ýîaiM

xývaux, la »ôïïve qý4!4

parié',mr
pwbo autim
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U eois ici la forft. ace vieux âges. Iviý 40mut les gîroý&MtEffiý e'est que sur son visage. Quand elle était passée, on eût dit
femmes ma fWeàý- b,6iiïiqàtg d'une la fin.dýme musique délicieuse.

de moâu% de ri4 et jeunes
Vert toutàÎus, et dans l'ombre dans leurs j#lm rouge, bleue . Sur le :flanc dlune'colline - commandant la mer,
dia ser, ne Se laisse P4.4 reý- et Yerte, Il qùeiioui>Ues filaient s'élevait la maison du fermier, fortement construite
-connaîù% pipzet. * ýau lent le lin, jaune e llor,'nttéwip, ýar, les métiers en solives de chêne; près de la porte croissait un
Murmure sont là Icomme les jaseurs qui ýù ýe'eýtý,à l'intériqür;,Ié bruit de leurs sycomore plein d'ombrage, autour duquel %,enlaçait
Druides d'autrefois aux discours navettes à là claan on deÏ ýijýginales et au un chèvrefeuille. Sous la porche, groWèrement
prophétiques et sombres, SS- grpndommt des rouets. taillé, étaient des sièges; un omtier em"rà#.,4
me trels, CM.-Voyait alors, -rue avec solenui- travers le riche verger et ýs'aUait f«&-i d' ns us

4«ý1 couvre 'a Pol- t& le euré de, 4 pendre prairies. Le sycomore abritait Mr-
tTine. leurs jeux pour venir baiser, la main qu'il éitendait qlqinbait UA auvent - placé au-dessus:ý dlun tronc

voeéaa de S'a, voix., sur leurstêtes. Il paeàiùi r les
-9w, pauvres, Ou de la sainte image de Marie,týmtîs P 6 ue sa nuSehe.len- :- tel que les voyageurs en1" armieui4v6nrableace illidq0

saut encore, du fond de ses te par.&affegtueusea paroles ýbiénvenue des fem- routes dans lu pays lointains.
fflýrOches, et-sa chanson désespérée A- mes et.des. jeune& filles, toute debout à. son ap- seau moussu. retenu. par un 04

ý .de e qLttache ' de f était
des bpif,4ý proche. Plus loin, en descendant, suLe. lé pençhgat de la col-

mai lm -$,0 ý:-ýC >eet Ilieure où les travailleurs des champs rega- line, et près du puits lei cheva à _ ut lèllr wage.ýq= -le' kÊ. eqn Nord, protégeant la main coi
smtn% q4.oous sa voÙte dimaÏmt »ý.LaJl$On sa qeait, plein de sé- Du côté du
dievrma terrifié par lu isecents du chasseur, dans rérité, dans sa rei;ýhe, et c'était le te t les granges .et la basse-cour.
Imtaillist Cevillffl-au toit doduma%»,ri des =le. .»ors tombait. du beffroi Pappel de deux an- le» or 4 'týC'est irequ'on ait les dutriotra a ILffl

quýmt-ü.doveml Vies humai- gelus. Pareils à des nuage@ dleiýcens Wélevant van les charrues du vieux temps et léqý%e

que les rWêm» dontea> 18 ciel, la bleuâtre £111née de cent foyers, demeure
pagne, que la terre usombrit:49 set de coeurs paisibles et contents, montait en pâles ce- Là se voyait aussi Penc os pour moutons, i1w.

e .uàrÀW, mais où la ciel riffiéchit une image. Il ne lonnes sur les toits du village." Dans l'amour, da»z mêmes lieux-enfin, ne payamM rimportant dindon,
reste que Zab 'A pamour:de Di= p e lýHÙinanité, ainsi' vivaient parmi son sérail einplumé;'iÎàdig. que, la même
disparut lu fermiers. La Poifflière et le ou paysans de la simple Açgdie, La peur, outil de note qui, dans les âges loI lit tressa TUr,ý

isperd rél 1 heu" & son tir, le ooq c4a
autrement à mm, qund Foctobre règne des tyrans, et l'envie, tare des républiques, repen

les "isiý, les emporte haut daýÏ étaifflt,--ý nt qes Comparables elles seules à un villae
lS ýo là fenêtre 'Un toit de chaume, d4as-

FOO&ML l'a tra- pQrtý 1'g"noraft aussi ver et les regorgeaient & foin.
-4 beau vi4ge'ài barreaux., Ainsi que. le coeur des maitres était ou- sent £a beaucoup le igue zeSuvr»U,,ý

des lo$ii4 de sorte d'es ý outt
qu'ici la rictesse a elles; et sous Pabri g Wesý

Veo ..a. grenier i blé, plein cla ý,4,î et
_î Î14 &JýMýA, loinbw" aym Mâ hôtes tout d'innociuoa là>4ýdqu-muwt,, Poe. lliicw.miýiUri&, de 1d" lât C«CLT, au perpétuel rouýcoeéme# le*lp4arpents de duwn dans cm parages;leAuï _; cêpenaalIt que

-11eÀ75 de 4use dans cm parages t,
e des vents qui eh ý t

g
tap agm"et si1je wUeiîýp anuontaïànt

son oyeie-
e ciel et la, tor. f,«"MMý

M nom -4a vmotes, était ý diýigéê par Evangéline.
qui à.- 2 'ilabibe UON»4=, , DÇà livre (le Mme lu age"OlliueýOliVý3rt' deiýgut ifta* e0ïtý - Ilprix -,à* labeur t de tells ses I»gar(i% tormine

le plus , 46"t On. ouviiit le
km, 0" qui poulet eeulemÇýatýt0ucher sa

4 y lubre, noir ou-k' bord'ds ta robe.
bmuAt& plia dun pr6b6nd#ýÀ-

à sa ports, et quand, aýy=t fmpp& Il' ýUýý
au Pu d"Eyàng6hue lheureux se

t qui baUait ý 16 prüs, ort - -a
*fflile ýer du marteau. MQ,4 e0sf

village- que

là del, J
ë dit"f aire7â 

p#rJýji,

'à,lA main Gabyiù L*Mp,00ý f4* do'Biým"je4 JÀ,U 1 ,4" h du eMiëý iw OMOÂ*4
sait nu %dustrie du %oi

9ý0 foriébol dgel'temM M- toyw et
Jk enet luis, 1ý"

maioýt 41elix, amis,

Imm. étte ot r«Piendissait
wdwýq' à1cx
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ens du père Félicien, à la fois le curé et le nuître de droite 1 gauche avec l'air dýiîn màitre et j3ei- la douce Evangéline, assise totg près. de son pèm
£&%Ae du village. bependint aussitôt Ilymne gneur, retùuant noblment sa queue ýwuffUe et £ai- préparait du lin pour le raëtier CWOU Voyait dans
C'hantée et la QUOtidânne IE4Pn finie,,iLs se pr6cipi- saut courir les trainards. Four ce troupeau, c'é- im coi4, derrière elle. Pour l'instant sa pé" se

'Î--gàit et son aitive nave* était au repos, taudis
ý-ý1 taieut 1 Patelier de Basile, la forgerm: 4rrivés à tait un chef pendant le somm berge.fi et un . '0

1w porte,, ils s'arrêtaient, regardant, d'un oeil èmer- -a roue de a" bourdôz"ý» toujours le même, com-ý
protecteur, 

quand, la nuit venù% goWýIW silenciçù'ý-ý 
qud

veillé, Basile prendre comme iýn jouet le sabot du ses étoiles, on entendait ler hurleïient fo4ý dRý1 ,me èelui d'à là -cornemusë, se pMait à la chiuison
cheval, dans son.. tablier de cuirý et planter le clou les bois. Comme la lune se 1eva.1fîýý, 8 eÉeiýtsr vieillar& rehaut 6âtre'eux lu fragments divers.
à la vraie place; tandis que tant près de lui, la rond tardés revenaient des marais, e4r-és de- 4,3dri- 6-ýté - È4 de même: qu'à Pég quand, par intervalles

de. fer d'une r«M de charrette apparaisegitcomme dont l'odeur remp1î wýait lair. Phis _ýýftr rêté'le éliei* du choei1ý,i on perçoit le bruit des
d 

leýi",,Paroles 
de l'officiant

une couleuvre de feu, caircuWigmoieenrouke dans nisseweut !qyeue des chevawr, i*inièm et" pas aitz 1

les cendres. a ut, %âýfsUrý il e di. -tel; de nàý«ùi£ ici, èhw" a que le vieillard

8ouvent aussi par leï soir& d'autow .;tý *tXdait saý chawox4ý lé âù--hia: régulier de l'hor-

qdau dehors le forgeron, semblait éblouissant de

lumière dana :les, ýtèuèbffl croigsautos, à travere of aôju,, p e,- futallés ainsi Fun prés

càaque fente 4 crevame, r6ehauf- F, leloquet de bois
lés par :ýtîaMi1 -du ý sQ4ý, rès611ùýa1' t levé tout à coup,
fkt... et quund il avait fini de Ëýletedr' iw 4ge,-Ieg.,. la porte r6bul1bý' souliers à gros
étincelles mouraient dansko cendres , les deue eu- < J clëùsý -alvlïltl visiteur était
fants gaiement se eéttgient i'rire, disant que dé- Bhzilë la forgeron , ý; m. , aili C'estiuz battémenu de
taient d« religieuses 1' a4kut 1 la, c 8,01ii coeur quEvàngewib deviné' qui 6t&îý'àV-e0 lui.

è Vhiver, il wétai t ffliýr«,â ýou ptede,",-YOir glis- comme les arri-
*er sur la prairie, en traîneau, aussi taPf&0ý4-xw. V"ts fàisaient- hialtë sur- le seuil; bienvenue 1 ami
l'aile de l'aigle bouessaut sur legaiw,-de la B"ile., Viérw dbné'tsýýizý 4 ta place ordinaire,

k'eW ý tout au colii eUýébemin6e, où ton ab
ý _: grangés;- leur, 1'p M.P.

a!,01"aux Posée sux les 6élivieEt. be -filttoiýjeuwUii e",. wu ia.$Mehe
découvrir ', tte pieTre ý merý

oeil ardent tâchiaitdo ' aUý,ý I[ M tit tête,- ta, pipe et lê'po à h-ÉLO& Tu
e, vâ- ohèeobex sur le rite;ge 1,'mu on voit ta coi-

de la mer, pour guérir ses. petits,ýÉrïi,&'de la Nue-- dialèrét ria-ate' ' 'ié *travers les spirales
lui dedeTûdt,q3u iÊ dé, JÀ'fcrgeý, épanouiec1àait du ýblouhe= 0, et

d"s le, lowla-Il MK , Cid" des Lièî8éonsý à tra-

Quelques ft1mýéS senftàrelit aînsï"*w-,:ýVîteèse broùiha-rd d;ýî, huLié6agw.

J'is avaiemt tous doux cessé d7êtm.dgq enfants. Lui Basile le forgeron, itmd*,yant à ýPâio:e à. sa p4ce

dev«a un fier jeune hom son visage, paý> accoutumée, au coin du 1eý4 et souriant eun air

dit biontôt e'n'' action. --- On ne ti vbIt ýq ta P1" uâW ý'b t&

tiý et sa pwuiée setrwmferm
dhÙù6cý4 Bîký,Micf BeNfonUdne, à quand

e et leê On appe- In sub-eig's6üt "satllia'des 6Wbres ièQtbàiêats du

ýJ*it: Soleil ý de $ainte-FAdalie eu, -Mue, -la xÊý ùt voiéit qu6,d68a@tres «ý Yeso
qui char-J«ïwïâ 4t*it ceý soleil-là tâ eâ'tdùjours, t64 de là plüt, joyeuse

&;i PoyxSS,ý les vergersI De même, oelle-ti &Y-Ait, à te Ybit si tu ralàM, ýJ1w esbole(lazwb do, lionibel» jour uu fèî,,ý eeveý-ý,
âUtiý lie tendres", et ý,eèuîAnt8 Et aýfèw uhéý

onoe de ilý)i% dre la pipe
_fc,,eý A , ý 1 i -

eux
-1*-Idügbeùr d'es unité, où,le ý menaient splendide, pareils à &es reprit pou

entýe datà,lë 9ýkâýýdü ee0Jrpiêùý >que

de En mê]ýi4ý les vathes, ptýiËeS dé "Petiene t1aïs, sont du Gazpereau,

*itaiùiýt debô abandonnant leurs mamelles aux leurs

ciel P1Q1ý1b; ýOU avait ý40!gta de la laitiêre, ieMdie que les ýUOPfflt être leur Projet; W tue lëu-hou=es ont
dâ1isý les ma=, qui reçu 1'&dre'dô -eouver dàý W-P

ýfQýý n0iwg*JUý, ièt, la la lutte ý fia- Élanctiý'm lient ý*,ver_

-bem a+fé idw tqUgý0us dë sieptezûbm lé réý t, a,"-mi ryýÉ1e fortet régulier. la 401111alibe de Sý y' iéo*ldàw prod"66 ýý î[

de paýK- Hêw 4Cý los Co 'd
les échos des ent trav«gé* 68

ET !ufàýàÏ eùëore, et tout ce fracas àle t

les'aules avxien des Plus àeéable'gÙi'W
b -,letý les

-axe" ra ont
lems récoltes et rêveîît-ils deý

J, te
te
A

oqleilwri dë'4*ei et Mmes onef01eoiîýý Omo,;dû àecý ý ý,a jewle
ïï éd, nid

ir il continua. On '11avec 
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-Le -Se- rment'- duý 'Corsaire
PAR RAGUL'DE NAVERY

guetties. De la porte de chaque cabaret s'ouvrant teutement le don de quelques pièces de monnaie, et
eux le quai arrivaient -par bouffées du odeurs de les enfants, ôtant leurs bonnets> criaient à pleins

LÈ MTOUR DES HARDIS CORSAIRES cuisines grasses. On apexcevaitý de grande feux poumons
flambants devant lesquels tournaient trois range de ive le. papitaine Carcasse 1
broches chargées de poulets, de eanard% de dindons, lepout des

Depuis quatre jours la ville de Saint-lfzloea- armateurs, qu!il contribua 4 enri

bandonnait à une joyeuse.effervescý4ce. Us liabi- le tout placé sous la surveillance dun petit gar,.on chirý les ay servi Boue ses ordres, les of-

tante comptaient les heures, qui se dévaient- écouler s'agitant au milieu de I'Odor=U fWnée,.ýPrerant la liciers, les chirurgiens qulilsvait eus à son bord, le

airant. que les officiers et les -matelots du Nep- 6ftuce'dam'la lèéhefriùeý- et -la faisant retcSber sur saluaient avec un courtoisie ni" de déférence.
tune » pussent descendre à terre, les poulets blancs et les chapons, rebomdi& Les fil- On écoutait ses récits, on les provoquait mkme, et

,a bâtiment ayant été signalé- da .ne le n rt les, les bras nus jusquau coud% p6Ùisoaient des Jérôme AJýris, le Il capitaine Carcasse ", retrouvait
pQ na- et riâi"ýà l'aiance de,4..g-aieté des de' ritables moments de bonheur.ý

rente, amis, négociante, iffltioxinaires, teiieurs de P&t"È""e,
frvernes habwm..,de iràîiniêis commencèrent à,se convives attendus. Les ménétriers, arb*'raient, des -Eh bient fit-il en 8*0.pproohant des deux frères

poser iý4 questions multiples. rubans à lei& chapeau. la Barbinaie, vous voilà heureig, jeunes serwi

_ýe Neptmue ' amenait à sa -0 . un Des -groupes d'hoinnes graves, -armateurs et- II& Pierýo revient 1 4t comý rentýýt-Ù dani la clië

jiavire anglais etpýuré.4 .ans le voi" ' - des 1.ýâeâ -,. gûeiÉats, se dirigèrent à leur- tour vers--le pont, avi- des, CoF.sairýo,.eg amenant un avire anglais l Moigingge des davoir dee rouseignements sur les, bénéf -14 je sais ce qeelles valentt oouteùir do l'ivoire, '.Me qUý a.i,,Ce.nnu ces joies
lui prédire à ra-

aimai;, aygent 36 pourrais.iffl précieuses. molivemon la Y011.0 d,Deu± jeunes gens de belle mine que saluaient les vance un gr gai or sur sa prim4ý'1" ëargaiso.n.,jetterait da#s les- nýgoeiàtiprs. n chaque canon
,,, ý 1 ý;_ , , ý.. _ tà )ýï.. plus. riches habîtant& de Saint-Malo$ se rendaient sera nayé cinq cents livres ffl .irAtat, sans parler du4pubmer,,iaiee 1 âvec 4u4L joie les 'Parlen

en oé:tè le -bras dans laý dizý du " NePtu- navire. Et qui, 
p*q par=

atàis accepteraient un souvenir de êette'câxnPý941e sait Wil n'O renferine. .ý e
Re Il. C'étaient MM. Louis et Jeau. de la Barbinais, ma . 1 dlor et (P .a .îgent que Saint-

ieu". Vive Dimi. 9 quo les Cor"" chandiffl J" lingots
rftioulms pour se montrer si preszés de revoirý'bMr, frère, capitaine du navire Malo, expèdie Par charretées à, l'hôtel des Monnaies

taÈné, amarré au qmi, et qui ava;4 illouneur etla chance de Paris' M. ûôlbert sera contenti,si4t-9,do étaitalýr» la tête de la Bré iLn. voilà un
-ftnmer un vaisseau, nüglmls à Saint-Malo. àsbutinellë vigilante, ceinte de so# armuýO1 pierre* qui aime la Course, et honore

cuirass .ë de ùàïdtiiein6 -là -'jýîé ýk1atait sur leurs viBagosi une joie fran- lui noiia'avons notre Compagnie (les Indes 1 Son
la puissance prýpOndérairite,'faliant de gha- che, vraiment fraternelle. Chacun &,mx prenait sa rêve est de la ýôir prendre un essor plus rapide, et

de'ses matelots légal d'"' capiitaiiie, reniugiit, Pàrt ý du bonheur de Pierre de (kg d nner (les: ràiù" plus fructýdéux enSTîeý
-i= ' =.1Iý r, les Malouins, qui fureniê, M» lejointffpar Colbert pme'se rassureop$ OfflAme on faýit des é es 'au je" gong ne tardèrent point

£OUý >rfoise ïMu- gâ"vieUard &,aspect -étraugeý plus ý encore -quel- les pre7nn'ers navigateurs âssez lâtems«M p=
reusë ju là là témérité.' Ahl:'Ia 'grande et frayant. Les enfants l'appelaient- par-dérision k fonder des 9"1 ire à' Calicut, SÙraiê,' Macào êt

oxi ses ne dAibandaiènt quà,étendre et à voir
pelaietit ýÛ)it une rendbntre glorieuse, -soit un îerri- fructifier leurs: conquêtes. xlàf q'ýJ yfflý parie,

f àuý lui vanýtâ'Ïes ble'aboirdage où il avait joué le premier rôle.
parex mpl condùiveingt navires au Chili et au per, La

làk iwilî., M. -fmâà-r Ï11Wn faire une cité Lé- capitaine Ogecaise, comptait Boixantélaffl., guere ne m'arrétait point, mordieùl J'aima" l'o-
eu ya- mais on lui en ett donné bien davantage. Chacun ileur de la et leýbrukdn,"= t Ma gapr&

4AIM. S'ans la guerre, Siiemâto êüt._ ki' 'ý8 reçtUa, ava# loissé une balafre aur son Yi- me joie était nner ordre (kM4ier'les grappiiu
la 14tel Ëfà:ý7,ûne eieâeâfe" ýséî ËbÉ'oorps. Orand et sec, le dbordage; et, je'naurais permis à'persoune

irn des 5. ne r" taitni blé teint bistr6, le regard ffllant encore éons: dês Wur- sauter '10 premier sur le pont du navire ennemil
cils: fthdüo'de coups de sabre, il semblait le type Cela'me iZ ffleto 'de'voir ùn il moaveVàq1ý

pas dé monilt, no'tiggait polnt de t 4p,
..... ..... absolu de eu géa2fte, de lamasS, effroi des nations les 1 e a et (ris,

eVe dédaignait les "ihiliuladtutess'.Ôt tir it -ues, dntendre cette musiqu endi blé%
tout'à pýý: la Là. e.w r6gnaj4 voisines, dont, lé nom,'ae rattachait:,aux pagw hérol- gister: à ce retbur de matelots grisés de gloire, le

sculilen énifemie avec 1Èq7ý-ê1le -éné se qûês dé: lhistoire de sa ville natale; pour ses con- coeur chaviré de joie, prête à mùir,çks bor" en ... ....... .....

msuitit, a1tÏýro et le ýju8 souvent vietori fiale telufflains il était une egébrit6; Pawrlm-emfants, êmd, et à éemer l'or gSdiaxit leurs pochèsi
sa haine nuage légendaire. AI" , demanda Jean. de la Barbi-

a de la cité càr&aiýËe sillo'nýiàièiit ùeý né îi croyaient peùt: ràfbââme ý8n 'J'appelant le nais, voulez-vous nous faire le de (1161er
-portant 'à leuY bord IM

mers, -roý- "càpitaine-Cart«*'ý De- fait le brave matin. ne
prniandiýý -les khan- pouvait se'*= lm -Merci, mu enfants; ce soir je serais de trop au:

W.Àý garder lad Mfflbre intact
leg" niàettes avaient trou& da poi î:ý69 mbm: ihilieu ý dé V':" de làmille. Ne dites pu

e4 et làtagaiu tailWè me bras. Un coup de crône de tie souýrîezâ--- 4wèob4-1
uiie.-PIVde à votre tablq94 plerre, me 'tMwwK,ý,ýqý, wea si iortmmt sa =&choir Oh 1 là brave «dluttf,'

jà2ube gauelleI' trou£e. (le Il';F t 1ýe gilà le " ils dé,
0 4À fera honeeýw à'Saini-Màli>l leoiW10,'de boî*; " l1,1ýýO1ýý1

4w l w k, de V&I,11; .. t6,

lâ salv» de tt 1 lm-cww,

t*à 
1M

le le
ý1troi» de' shée h=i-w

la 1<018. IV

dé
re, el"

faits cer xpxe finoul à
fflg qui, eprès, w4tpeý,, M ýmer à

vit mièt#e-
mi: &,$eiüât" d7i'la 1xýeu4e 11, ridn&M8 Piîî. le brââ un..

îý 151 «eAmi, et lentréiner, soit e"&* 'MAelle:
rêv" et rOt9ý,,dMt lu darbk'inumàmïent la rU1ý, set, te*

yzj4,z-, 777, qqatre moiý8 eharrettes pavoi8Ms dans lwqvhlW leu ýo»aiVeg
xqe*lemmt le tour de la.viue,.

-%ý t dons cette tbull% Oomposés,
r um exub&mzm da Vieý un paTe2arlome de.
rs= igio intpo»ibw à peindre. Ivresse mal" rt-

Itre"gnt tains et saufs les fils, pôuT
Vouoe pR"*=ýâ lâ, avaient prie; bMant bonhmâr dts,»em,,et là".

que ftàm'tl'aouoebsmt a= brgadu marit, et lui fai-
s"t promettre de',ýontft am a"nt=,* à la *eïww"

à en »,v&jim qui

nos 'fë= e& "Woou ý1w #0" a*ob 16# ebÉ$ïl
persubdant quX &fait

lieu & M dàîuu le'
"d'e y," tenu par la mém CA&MI& _111ÏM4

01 m9à il -me fière fuml% 'Oilive &'unTenmmvim) eý:
guin- j.>Umpuriain&e.à c" 1ý=ni£""on de mécou- au la fin de sa vie, elitait fait baleinier.



Il faut avouer qu'en dépit de la satisfaeuon quà- -Tout comme un autre., Essayez-eiif cela ne Chose étrange, ils étaient matelots: c'est-à-dire

pràuyaient lm matelots du "Neptune" à retrouver vous coûtera pas cher. qu'entre eux existait cette fraternité de bord que

lès objets de leur alâctioli, quelque chose les pous- -Mobéiras-tu, à moi? rien n'égale et ne remplace. Milanic se serait jeté

sait à FAnore-SOr. IL éprouvaient en retrouvant -Quand j'en aurai la £orcel., froildément au milieu d-ýM danger mortel pour dé-
le plancher des vaches une sorte de folie et de ver- -Cest bonl j'essaierai. fendre la vie.de am ami. Jean-la-Grenadq aurait
tige; mieux valait mille fois entraÎner chez la es- L& lendemain Malo déciaW qu'iY entendait qu?à bondi avec une tempête de cris et.de coups contre
baretière mères,, femmes, fiancées, que de rentrer Vavenir on se fhontrât plus deux pour Yvonnet. Et les assaillants de son camarade. On les estimait,
dans les petits kaiade Saint-Malo. N'avait-on pas comme une grande risée séleva À cette parole, il ýon les aimait tous deux. Ce quiappartenait à Jean
eoum assez de dangers, am ssé assez &argent, et ajouta quéquiconque s'attaquerait à Penfant le était le bien de Milanie; celui-ci laissait sa bourse
auM duraLnt tant de mois la durs discipline du bord, blessierait, et que ses poLga restaient au service de ouverte à la Grenade. Nul n'aurait goûté un plai-
p .our avoir le droit de chanter, de boire, de-crier, de qui voudrait -tenter une, bataille en règle, soit au sir complet sans son ami. chez le$ marins, ces af-
dawer au son &une musique endiablée Î fouet, soit à la lutté ordinaire. On -prit cette bra- fections-là sont sacrées. Celui qui n'aurait pas de

'rive Dieui les ménétriers jouaient déjà. vade pour une p'aîsant4brie; mais Male ne riait pals, matelot serait frappé d'une sorté de mépris. On le

,&hl éest quils connaissaient les habitudes des la appuya sa décision d'un tel coup de poing ap- jugerait indigne de dévouement.
puyé sur la mâchoire d'un entêté que celui-ci cruellu PA c'epeudant, au milieu de la bande joyeuse des

çporogireg4 et savaient qll!une fois à terre, le vrai treýis dente, mais en4 Mraai ' oý,*u voyait un, Poigne-d'Acier, dont leà ommagea fortement un, des 1eý51Mathurin jalé, épron",Isimp*ieuxý besoin z de wurir Yeux, do Malo-le-Brave. visage gardait 1"ýmprei»:teI d'une douleur profgnde.
des bordées dýun autre genre. -Tu. vois, dit céluioiý en montrant son visage à A la dernière affaire, durant Vabordage du navire

Ïies airs du pays pour ayer anglais, son compagnon était mort. Iv.on, son ami
à,.11" edes Tués, les eulant4 .âaýý ; les-coiffu- Yv.onnet, ce que j'ai rega toil Smge:â P d'enfance, Ivon, dont la mère êfWt voisine
-kèà;d"jeum£s filles oc pavoisaient-de rubans.. pas ta dette. m ý 1 .. . 1 .1

U!égauàt I:Ewintý-Mâlé retour 4, -Je m:iacquitterai, parraii4 repoudît Fenfant. de la sienne, avec qui vingt fois il avait rrý4
lâne fête coup eniVaaait ue tripUyer ce terme afýecttieux pourex- de glorieuses batailles, Ivon était tombé, é
C»rmurç-î, reconnais- deux par un boulet,,,et Pqigne-d'Acier'em, portait le

primor.là son prote4là. parlexitél et les >.Après la mu»iqneý,. es marins, ite,. du ino4 au. lond. dôBance. deuitainon sur'ses bÂIn mg
àmis, venaîéae les curi0tLzý Srtans quôli »nipliý ait
et viderait des pichets à leûr saut& La. gloire â0=ý Trois jours pltié:tâ.x.d; un bâtiment anglais est si- son coeur.

gna,161 Us préparâtifs de eomýât se font en hâte, Glalailban, lê contrejnaître, Ift l :,demuelâent
bý%it fraternelie dauw-cete bienheureue Journée. a it 6 4ëv, . légendaire, M ami Cg40 branle-bas résonne, on monte..Ies grappins. Idea â'ý.eAp aine taiý enu
L'argent »iýrtenait pas au lalid aes pochose tous les maSlotB f3ont à leurs pýècefi. Malle porte à sa ýcàn_ une joie non moins 1 1.(ýUYsnte: que ses.camarades.
doigts brûlaient (je le jeter à tort et A::,tM7ÏerS en tmm lu trois sabres des Turcs. Us deux navires Aprés.la première. soirée 'il comptait Passer chez
riegilles, eu bajj% en cadeaùr_ý1.U se pouguivant,,a approchent, les grappins s'abat- la 'vèuvë ëachilot, Au cabar de PâýLcre-d'or, îl'ný
pýèg dé éîliq mois, ne fanait,.il païaun dédommage- . . . . .; 1 . . 1 . - '. 1

teut, paction s'engage; tout à coup, le son d'un fifre menquerait de co=r ez celle q'u. a
uwntàeesbravest 

_ 4- po t :de,
un aix belliqueux, lançau lait sa ', bonne f a ,une pauvresi complet y;,,* Crânezî le. rattetueux et une iinaro. ture à demi-avougie, qu!ý 4't en.piqan -pour

donnaient le t04, et àz4naimt 10-> ýclétaîtI ïvùnnet,ýquip: lliùguumont sin M-vresý se. lui, M'faisait chaque ann. un érin e là. sai nte-pël
cettefoille ën: peu. bait dgilg :la, bagarre à:À&..,9uýt;e: de 8oa rÛMP Âilîi-'PUjjý%Wota 4u "Neptune ceux dont 1 &ýnërà ces matins,. es premiers, esreuxp4ffliiLï sa misseon imotinctive, peulant de la Pa- l Us Po

p4,ntelà' les aventures ýsiý" 0W plus hýý On eût Pulaires du "Neptune "Y 91avançaieut le aUi1wýtrie d" la de son instrument-le voir -ag -.jmjbau de cette bras des'àüK,'bràs de$sous, ehantant, açiressani, des&t un gnôme'à bojidir
W. ýaï4, avait matle epou,14eabie, i-eiliia le " .du £are gessait appels aux amis, de la voix 'et duý geÉté, offrant 4ý.

4îýW,«= têtes de îýrc6, 'et portait, ies jouà-B d'a-, . Yvonnet trainait sur. lepout touls unia part du vin, des broches .dé àanar& iîàý
&WjÏýJe& sabres du méer6auts. Sorte d!athlý un ma"ot lileîM, L mý t à l'abri " Pl oieouig%: pýulets de

Aý la ëhe-eeit;re crépule, quil remplwiait Oh r la bonne et '.f 'che ïï
comn'e -T&udà ait d rRn te

U'41 A, à 19 voix formidable, il était u batt mains en voyant ces Vainquétire bgÏý:
avoie un 8ang-.iroid.merveilleuy, une de ces -- oLs

1 ants. Ientrain de, le la élait d'___ ' -
soulevé une barrique à bras -ill Que deveuait-

Uù7ýLUt tô11ý 1. . . . 1.
disi cueel lui 1Wýlý ô nuit, dans la citédes Coiiaires, oîi'ýâ»»m4t se, jeta. T ute laÀj, sçý peuplée, il refusa, dé- tendrait heurter (4,_ remplir et vider 4ëi6 de' régne e pý,nt ý du .býtuuent anglais., É leý"wrou,.

ira ne valait aien brocs - týüW1s týe11tbtiý ll11s4* 'l14*;ýý.,
pas d0ý aes Yeux biQuisl, qui, à cete heure, lang

'du et tai hùîiýàý au ICý,u4 . 1
pu, 4OU4 dis , 1.Mieùt 140 gorge des chansons de circonstance

taiý oonuà de ' tout, 1164 - - Il 1 ý k àvw
cel dé 14p9gey PO rê par eiuq, _ý ': " - es par Galauban et

""I -_ ýuttwJt avecune
1-e plus larges' dew cimeterres fifre dTvonne:L

SÙM44k de Tan4lis que lot àetd[otg se rendaieirýt dons
t4ýubiLo,1nalt dansý se? Mffl çoy* ý44, tfci ýun 5 ýe de respec berges, qui à pied, qui clans des C14pqj»ý dû iýýnd lui Servait de

o-, ler'eç cependout, si robuste qu'il lut, si Oum
u qtýhrt Jý1abZ" il aw ait succombé, soue 18,DIOMla, M de Milo l' du vaisseuuý et M--ývoir w,*e iuçi4cmt qui âam4lait, puéril lui reu

t dit unsur un, aNo ren a alipr4.' To ut M 1eUý]ý I
ýU(>Usoe,îu pamr son instrument dame 04main gau- ka demi

11'un -de mais, l!:ý
)à, ewlç, UM

-Y t re', deux femmes
kne 1 40moý91" ëýý, ut pour Ruer

à± ouiW -Lune oaraissgit (Io tren" q,4iL.
el, quoique am obey e##&ébent le pont, perdant Br, Bug à flots et P, ýippu;

tipp, l*=A-r4 ue je pae t ut qne jeune fillè, ýt.
l;Z7*wUïs-L Vous avqý tq6,tz i T

mat ses let
be,* Mt Moi sous el

a sa 00ý, t ifreprit son de, elle pliait
na =6 _4944,

airs 14 Pu?

ÏLÉL ton U er,

MOI Z 7
'FOU$ ammAit. bi-

sin

à

X
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Album Universel, 6 mai 1906.

St-Calixte ou Plessïsvi'lle de.. So.merset

qu'au printemps de l'année --1850, un et les larmes aux yegx.que les bons vieux de Plessà-
cyclone dne violence ingub s'abat- Ville racontent aujoWdlui 4nzore la mort tragi-
tit sur la peti te colonie, qu'il détruisit que de leur Premier et.véréré pasteur.
presque de fond 'en comble. Les Peu- de, paroisses ont été, dès leur début, plus

ORIGINE de Plessis-Ville, dans le comté de granges, les cabanes -1 sUrt9ui càle'êý JéàliýBap'- gPý0uv4es que Plessis-Ville. -
Mégantie, ne remoee pas à une époque très tiste Vallée - lurent démo'lies, ren. .versées rasées Après le cyclone, c'est l'ingendie-qui, le 16 mai

avec force,,et nombre, d'érables déracinés furent 1886, se -dèclare à la, fonderie ýiÊe; à: quelques ar-
Vers ýan 1840, tandis> que Monsieur Char-' emportés au loin comme des fétus. , peritâ déTéglise, se communique à la vieille église,

lori Oormier - mort sénateur depuis - quittait Le souvenir de -terreur laissé ýgr le çeclone, dans: 'iioiiyellemcnt regtauréee puis au 'Village, qui est
Montréal pour aller défricher les Savanes de Som- l'esprit des colons ne co mplètement rasé par les flammes; le couvent clés

angois, -Charles, et, Antoine deleur mémoire,,à,telle enseigae que Ilran d'eux, Eli Soeurs échappe seul à la conflagration. Le village
Elie et Hilaire Cha- chalifour, se- rapprochait instinetivement de la comptait alors plus de 20

lifotW, inurïis' do tout le M colon, abandon- e;aw lor»'qý.,par là euite, un veiit quelque peù vlô-' Jean 'Vallée, fils, alors maire du Village, organise
naient,'en petite charret 1 e, 1 1 e village dé ÈeaupôT4, lent menagait &,Wélever. avec son Ore.l.ffl secours, met une pompe à bras en
et se 'ffl- p -à ri, 8 étapes, vers le sud, où Loi#.'dé os àécoutýger, nos vaillants colons 1ýem- fonction, fait "mourir à la tâche un magnifique
'ls f*-, pTemieiý noyau du 'ç'i1ý cheval, mais inutilement, hélas 1 jogMlire,

aiiàý,,tiaiïa nous, décýn,- ...... flammes, activées par un vent nolent.
eurent bientôt to@uý dévoré.

n' ëý- ï-'o n le 8 difficultés 4neu- Des cendres du village détruit, et goulqles e,<ýux4gc= la directiop du maire Jean Vallée, sur-ýýMorts' les travau'x", Us sacri-Îlées'les git -un nouveau village tant à fait M10-
qu.1115mr fallut fain Pour changer fo- derne. cest le coeur du VI ao deau Plessis-Ville actuel.jardins, en ver"-

lulie nouvelle église, plus vaste, futAprès aývo#.miez bravement la. main à reconstruite; les décorations int4ýie:ýU::,r"l'a cognée et' B"étre construit,, au moyen étaient à peine terminées et,19g orgues à'tko 

'e: 
d'arbres, 

un

ý&, ffin n'el
à8ý piiis p'r!mîtifý, ces Pei . installé", quýtM autre jncendjej_ý

ce lève 19.0, - la réduisit en cendres.niers eurent bientôt la satisfaction oui
I:égjise actuelle, élevée sur le ple

'Z'Ivierge et fécondé' par les cendres agrandi de l'église inýcendi6eimbée8m et-
de2 4euzý de défrichement, offrait un viron ÉO'Piedg de largeur mir 120 à !8ô.ý

Par suite du rapide dév ement dé
Pleisia-Ville, il àevint ire &6ri-

'.Wtosant ces ieux, n mou, in., à arine;ý:!::'ý'ý ger une nouyelle paroisse, qui Pl,
le seul qui e,ýitât , alors se trouvait à noui de Sainte-Julie de Sommerset. Ac-

juy, village éloign6 de: 18: lieues de -Vue générale de plessie-ville. tuenumut:iýl est question de Construire
et. Ei ne fanait pu songer à une nouvelle église à Xindààýý,

4bicee quelconque, les village,
ý3 uýne ýê1âeùkent d-6faut* donc', de réparer de leur mieux les dégâts eau- MM. Trudel et Matte furent lesourU de Plissais-

épaule d'un sac (poche)' cle'blé,'et: SU par le'eyclone; los uns aidant les autres, bi" t Ville. Le curé actuel, est monsieur VàMaýieourt
r 1 oute pour le mou" de Gentilly 1 maisons, granges, écuries sont reconstruites, plus maire, monsieur !fwwý6 GTenýier, qui depuis l'an_j&ýtés, plus solid«; et.la charrue neQuel courage 1 l", À:ûài, *6 tarde Pas dernier, remplace M. E. Thibodç*u.

e> o.tous ces braves Canadiens se soient à tracer de profonds sillonsiùr INýiüÉ4 t clos 0utpe, son, ýR6mkde-.v4%, situé au centre de la
us enviables. ..:: - :: ei6bles déracinés et tordus. , e ville et renfermant le bureau (le poste ; outreu

#,Î"e nî::éillee, ni Depuis qùigqm.tfflps déjà, un mmûkzoüyk pgý banque, la Banqý»,.,N.ntionale, eonstruite en 1POI,
chrétiens, fidèles les. battx'de la Rivière Blanche fournissaient. îUk. ýPleui&_Vilîe possède un maý 9V

6ceiý e. C'est dam ce moulin par les Soeurs-Grissa de Quëbee
rtuné '6144e Iavoie, sujeurdliui d6pîtiý-,:

..... ........... ......

'ie i"-,

té fAd&at et enfant de lý iýý fUt11býe=P8 e
la fonderie connue «Woâmdlûui oS la X

Lavoie-Guee
le,-s*re du GXua-Tr'ouc tten

pâm, êàiktwrper»4,ý*d

pomme Utw, n*wëýý par IL
lm quelques induwwet

tré RUtrý1 un bon meulin à farine 14L lavièmsur
àu' fýmpéte..affrûus& Des deux BlanchFý laquelle trt-rerge le 7illage et féconae lajoignimat leu.T8 efforw, pagnaielà, le notaire 0 'or, ýara

moun grand smZent ae COM AUGUSTE romiam
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-La vie. aux C
rMIpimte où on la laisse, une avoir, au MAMINE A TRAIRE LES VACEM les cas, il faut qu.leil":: $rMiqýnt,, en tout
préalable, pria des piécautions. 1« b Daim quelquee-unes de nos fermes cana, temps, de l'eau propre pour abreiÛrer et
ques sont surtout sujél à se -rmP» sous diennes et da un refuge couvert en ma de pluie. Le

li de Peau. congelée. Or, dam lé ou pà beaucoup d'autres deslà pressici oie actuellement une poulailler'doit être bien aéré, sec et divisé
d'une barrique au trois-quarts pleine, au -eeÙhine à traite kmvàùhes", dont nèljËýý eu, wmpI ts,,ýde façon 1 oe que là
ot.labage au froid, on pourra évitéýtouîý altW ir= qu,ý mots. dindom et ne puissent nuire aux
accident en suspeedant, un morceau 'de e nsiste, en iiffl, pol poules et. au éfflu£l&. vin
iiiià, aim'f 1 - Mâlé notre e-àývýé. à gt

que e mc
là -glace; en vertû d%ùe loi, physique cow.
mie, f«Mý un cet dont le sommet »:clé-

ne courent 
es

D A» ýùu uwuv«mmat cratoiré'qui est BRULEUR DE PETROLE
PI à la POBýtbfté, ffl Y, le dé- Bien que nos "habitaniW," brûlent prin-
v*M xiindatm du bon toi Henri,. di- cipalemmt àubeWý-ij wb peu: de.1el

tait à nos MOI de la mière-patd»ý;, où Pen hluae ýa» de pétrole.
"L« labourage et le pmtoürmri voilà les A ce #we,4mt la Franiee est a en-
deux donnée ei,;: epouýoir i. 'Xk

à mip« et trésors,,du Pérqlt-»- 4re dé rd 011rtout àque tro voit en, dl
Qui'dow 210-, aureît Snýp-é, êmept, il se Ulf

sièges plus tard, avec une légère vtrisatel Cà bur à pétroie ordinaire, capable" clo < - J n'e pomme saus setsans'Sur,
-se* ý'&u 0&-ât 7 donner une, flamine trè» (lý= ré4oivoir lequel Poules Siý9%i*ý 0m'iwhorisaie lill e nu-&le 'me lm simp de= un loml de 9

partie de Ilm- dra. le :::.ce, à, Une tenip&&ure douce pu trop froide
o1ý lFrA Car que il 404A lmue en biegr n14rop chaude 'en40 ë«t mâin, de cuà9que SM, ton dans - -14 particul»îlemeiÎt. Un grillogé à m'ailles ser-

t«Me efidimtl que 'M appelé. à Ptit ÉvyM, illes tayll réelle est Indispensable à chaque ouvéiture
devenir rm 3j!ný ,£jur e=m her l'entrée des

IAM iktr'tý« maux d6ýrânýum umberý
*9 ne serolit dom Pas trop = 6 reeipient Les m a du poulailler doivent ètre

gmumenb:ut «épis et blawhis:t la chaux
ý4e toms eaiënq*"" fýA ,#Mêt le nettoyage. On le recouvrelui int4resser. peut de terre légère très aèehe,,et, on enlève la

à Ille fiente tous les huit ou dix jours un-bon
faage al la »o1utîM -d. deaük' ais M ,VI y, cet ce gy M t 'Chai= ellyour 100 (hypochlor,

de «mg« parfds pratiqué elilliqlle moi»..*tw éù oi>ü,ïmn"mble facilement ra e-4 Padoucir peu, a éviter entAe,ýqi», ment lavé à l'eau ehaude, et dMufoLté. On a orgonq les poéit", bas"*..
Lrvidemmeut sous 'notte dhrLet muàdien, poufjýý _,iX

domestiques. en hiver, le Système de caralisiation dont ar s 'il e!6ýCes =POVoulez MOI -Vww"fot*, pourra offrir des difrxndtéi :a lginçôil 7"Aw froid, -aiyer,
..... ..... .... à qeà ilintériéuî

pot

14A POULE 4ste en juchoirs en
Cependant, fi 'Mt à M"quer que poèle,ce quIls peuvent de tçt>

et braieur ne sont Mýû%I atto î 'lés ëôý en map n dePI e"qm M di)ht nous ur des, aPOU, 
1now a =f2tt .'l-ne" WII

se MwYwe de ceY c

il se vaporise et fi lamine.

tionils fMMiIýpü1ý lqe
-Jl

celles

1, us

ei

*4,4
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MWdm Cameràs

A nos Pet* it mis p 0
loi 

REM
VAlbum Universel a bien voulu me Le PèvLeJýýcl:ép 

«ri

cýhque Point du tout; et si t blet qutil utétIdt ni femme -ni fille
charger du soin de rédiger cette ffle. il est hons qui les ont men- qui ne senfult devant lui.

Tai accepté avec d'autant plus de plai- gées. JCne de ses voisines, dame de ý qualité,
sir que, mes jeunes amis, j'ai toujours eu Martre Malin. - Tu m'as mis dedans, avait deux filles, PU'Wt«»M belles. Il
un faible pour vous. Jamais délicieuses malin, à mon tour; gain-tu une bonne ma- lui en demanda une en mariage, en lui lais-
fillettes, bébés roses ou gentils garQonneta cière d'attraper les pies sant le choix de celle qu'elle voulait, lui
touchant à Fadolescence, ne ratont été in- Le Père la Réplique. - Il y a plusieurs donner. Elles n'en voulaient point toutes
différent4h man ères: les lacets, la glu... deux, et se le renvoyèrent l'une à l'autre,

(Yest vous- dire qu'oqxrès un.boRjour du Maitre Malin. - Vieux moyen , mon ne pouvant se réactdre à prendre un hom-
meilleur coeur, il me semble vous voir en cher; je mets, moi, un fromage dans mon me qui eût la barbe bleue. Ce qui les dé-
g , roupe autour de moi, taudis que je viens jardin, un fromage t la pie. Voiseau vient goôtait encore, d'est qu'il avait déjà épousé
v#us définir le petit programme dont vous et mange le fromage ; le lendemain. non- nmes, et qu'on ne @avait pas
allez bénéficierý veau fromage, nouveau , régal; la pie S'y ce e Z,"fetýum étaient devenues.

jai l,ýutime wurletion que bientôt nous habiGue; le troisième jour, je ne mets rien] L« Barbe-Bleneo pour faim C0nnaieiýance,
serons îIÀ»ýe 109.mUlleurs termes du mon, l*_ pie, vient, croyaM. .trouver un. fromage; les mona, avw leur mère et trois ou qÙatrê
di; c", Yoyez-vous, je vous connaie de serittiteur, eHé est «« attrapée comme. toi. de leurs meilleures amies, et quelques jeu-
19.ngtemps, mes runes amis.- VotreOoeur Le Père La Réplique s'arrache les obe- nes gens du voisinage, A une de Sm mal,
ne résiste pas à qui sait vous intéresser, veux qui lui restint, de désespoir de Wm- sens de campagne. OÙ On dommm huit Photographie ëz4ifiée
»us amusir, vougl taire réfléthir quelque-. voirpa*,. deviné. jours entiers. Ce Wétait que pronwSado.

£ùÀs! le plus souvent vous faire rire,, et POW WM t$ýgMChe de jambon que parties de chasse et de pfthe, que
t4uJours, toujours voua aimer. danses et festins, que collations.on« ne

Fntýý à dire que Von ne vous grondera Un fil à à1fý'aàéý imordu pur la faim, entre dormait point et-on. passait toute-lannit à
jamais? Mon Dieu, ncmi ce serait arreter dam uýt,,xes urant. .L'océasion#, quelque ne fatm:dm une em 1 autries;

..Mý diable wix enfin, tout alla si bien, que:'Ia cadette Dans tolucu les dimen-lç 0i': pôiiMomf, il fait lee ýXeà et lajri"
ýý bon rire franc, perlé, éclatant, doux k bé j quî trône dÀàW.ý eommen martre du làRisZX'M'i M un mot, vous est aussilnéces- nn plat, Un BUPer ' e'jýM>n - 1 1. . 111 1. ý,", ' 1 Cà i trouver que le Sion&.t plus la borbe id bleùe, et-qqe'e'#Wt

àee que 17effppoe et l'onde Sa religion lui d6fenda#t-.de mxnger,çlu 'un fort Dès çO,%û fût de
aux poissons. un. ùnfant qui ne rit Pas,ý pore, le pauvre Juifý"»e eêýmw1e $,lil ne va rot'our

cest G une fleur fanée. pas provoquer la çýJ&« diý ýAu. bout d'un mois, -lit BiwbeýBJê-àe dit àavec le eldend'ar- il se rassure en fai',C dur e eant hýumC- qun--)kaii phligè, de fàhi un
I& tience, lechien courant, le tral- &uivant.- L-0 Sekneur, W bIA17,trdp occu- voyie en, pr«Meëe de six Mmainm au PRIX

uýq»4, par vaux, dtici, de'là, je pé & nc>urr#ý,W pa0ý9.Qiý4iîx etý11 veiller tur une 1 D'E Pu iset m,( , ýttrO vou lu cheveý,ýýde lnoo t>4oÏ qieil la priait de ne bien divertir Pendant
mod' le 1ROUIF eapereevofr de ev ÈOË &bsýýSe ý,4eello fft venfr %ëR bonres

zer. Et il prend une toute ainie-â; qu'elle les livelle, la perdrix du recit, le moineau du que je vaiR min, a'
Wu Y.(ýcureuiî -du- tUvertis»-e»t; , dm un tr&niýh foulait- que partout' énA ne

le ýcheyreui1 (Wla galté,, Ferigue àe W chère. "7611J4 lui (lit-IL lm clefs deR deux
pQuëeh&ý t -Jàhý bien loin le singe granb es voilà,osoW, de la

vilain dee larmes et le gros ours d 1 es cha- et tprt ras ne D . H . H o99Qpow U191 1 forts, Ob @et mon 1?r MXprit. emo" 662 et 6621,r
mêler à vos jeux et particIper, k.vw eQurw de men easwteg.,-m -1"
ses, & vos éclats de rire.... trop fier, trop A 16 reste: I*K

lx Bii.,»ur ma part,,je contribue à temps = e-partoutde toTw appar-

Ab* l'Album Univ soi ellaque couvert de nilagim- terrible -clef ýdù eibhwt -du.ib6

[4 imdu avec hinpatience, comme passait sur- là toits et ouvr" tout. allez
alb la famille" de la 1nfti8oný déracrulant l" arbres.. Saisi de frayeur, le petit eablimetile

Vos P16pa chffl. amis, ne fils d'18aac rebrousse chemin et rentre au ýý ýJe voves le fflerý
mAuqi ýdM_ cette restaurant. de tâ% morte, que. s'il vous arrive de l'ou-

et spkia- Avez-vous déjà vu t4nt de fracas pour vrir, Il n'y a rien que vom ne deviet at-
leAnt créM pour eux, pour vous, ample une. misérable tranche de ja,ýabon? de- tendre de ý ma colém w Me pi4mÎllt d9ob,,

à lire avec intérèt, et doe= n, exactement tout ce qui lui vennit G r 0na artistiques Parfaites 
server

et lui, aprS 11wfoIr. em-
ut, bo délices des gra]ids et des TELLE MERE, TÉL FILS. brassée, m&nte dam SM carrosse et:pmt.

ýVý faisait depuisi longtemps le dé- pour acin voyage. 
BER Lil

tuwe- dit, de. son mattre, malgTé ý lemiimpplîý lm voichwe ttkee' bonnes amies Blattm-
léÊ avcrtiseý ée At lemA menaces dirent pu q "on les en"yM qadrir pour

r4ftérés de Slut-ci. Le bon inEtil 81ler chez la jeune m;riée. toit elles,
effi*ied avaient £t'impeUeffl de voir toutes les ri-

unifins Surtblut, pas

4üé le miprI y Mau. Canne,
leur faisait peur-té

àub étin de Sý'

ï5on#a« sur Moi. ;ký
q,

Coré,

let
Je zoom que tu as lu QM

A- -

tu la Ili eau" lu
ouvrir Té,

'W

de ëhaïf -àlý '. 4,1gai

«L tauçu4Ltd.
RIM 7Qulý p9lut tSuw venait de do la semm lui,X4ým -"'Vogà mie beillé qiies- tout &SlW 2315, St>Cýeriw, MONTREAL»ex; W »baéùr, Mt: hum,"

k lm -" 1»=Xg de terrý_. avaitl la b&rý blmà.- tels le rendait $J:Jàjdý
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YrognerieART ET CHIFP"NSA.
ment

h4afi(l ratu t
d tai
pr1_ý

u
bre pour la réponse.

Addressez: TheStxb-
a "e-el, 

13J.1d.VETF,")(T$ ffl BRODX= pas froncée, et de l'engrelure de dentelle seurs, C'est une question d'ordre qui ne
e dessus,,ét cousins à platý ýpour doit jamais 4tre négligée; les lisières chif-= le bord ras, , Le bord inférieur fréea ne s'égarent poidt, ou tout Toutes. les

ce mo*ýeùt b;,oderies à '.a di-eim au moins ç0m, es Aes 1ýuts-,
vo- est rentré et ourléi également: vers- à Peu- elles retrouvent facilement leur posses- Unis remplies '& nôtro'Buyeauumix, ý jýOOE gule, p;w 1W ý-v#tements ýXLêr1îMn-% drou-, puis il est eurlé avec des e0ints tra seur, tandis qu'il ne peut en être de même cain. Pas de douane à, payer.

tots ý urdu4bord supérilaurde-la quan a y mettre une marque.
ýeS poinà de fàutài»ieýqui Jusqu'à fina *4U a on omis dl

présent ornaieut 'la ýlin;erie, agrémente- brodeîîe.,ý Cettediernière peut ý:On fait des petites M ques tissées qui
ront les robes, lavables. sous lei bras, Imr. être retournée et servir rendent de grands services, car il suffit de

1« Nodý à la mÂit trM. fines ne de, protection, ou bien elle* peut Atre dé- les coudre ou, de les piquer; miffl nousý
"t pas à la portée de toutes' à .mis celles ..coupéeen courbe,,, et VenunaaW>V»- Peut trouvons infiniment préférable de.,&Ufrer. .......

_c 0B ut laites a la nuWgao ont été telle- étre bordée euge 4AMelle, froncée. directement la linge,.,
perfectionnées qdfl est parfoù dif- ----- ......

mes Le linge de -maison ôu d'office, comine.
ficile de distinguer Îles unes des autries. Lu les torébions et, le$ tabliers de Cuisine, Be
volants en-krpýme.fflvent n'obtenir en ile blanc' ônt été 'Pour msýrqùent tout simplement en lettres ordîý
pk"ieum 4wgm"; il en, est dassez hauts beà Cou Iltwilitb &fairê ëMpletté, du the naires au coton rouge, au point ýk-J4 croir',
P01W faim ýw de dame. Quantité de
at us sont =Tro -é»-â l'emploi de ces vo-

lants de IA hauteur
ayte, du tiesu tout- uni, que e n-insou

e4 mcù"elinx>, la batiste- ou n'îmF?2ýt_quelle autre étoffe servfflb dê:býàd.!k:.1à

là ýMe «ý,ý-u"uveauM de la saison est
laût ën forme br«M-,,,U sý*Uent -on

Iùsieux% largeurs., Une boriure de bro-ou 1ýien le volant
«X;ý tmm u»i et b, Voum n'avez pas le dmif à* V1eý
brôdeTie où de dentë1ýê, dêceuvager pmroe aue vous croiek

eVOtr tout essayé '1JýnU? 1eý3va "6rlr.Notre $eem& Y»X_ý Tkpréýente un mû-
4è:I =, «lu Original. YY4ý1t*rS dm, et,* e,_rî4

te wrissge deme'e3t fait avec de la bor- 'eff "r de myantA médecin Î.

dure,, & 1aqn*»etSýL ,a 1 
Xous n'Aniployoins aucun ppiaon darim

«awv-me .m low. 
nos préparations. et nez

empiècement, týOuLefois,
cepzendaizt. 'formation que vous dénireriAz an Eü-

jet de n ladie. (UNMin us'ýýmsse trouve ainsi avoir le dd"vaütngë de ne
É*Itéger le buste,

9, auteur y
*t* e*p1«ýê poqw ee vétemient. Le Mo-

çb9W AMre du gMýkt-wrftt ordir, ai -
Laboratoire: de Remëdes' et

est retienis Produits Végétaux LaHbMérel. en çà ýO
Olit RÜE SAiNT'de ko-de

air,

N ýe-émset eir broderie. -À DIGESTIAgi
riner un 

'0 jewItde i
forluer un MT

tçilý fait

em, Jel Oftt
Xow

u" couture l'enýdroit du tient et troncé ees 'y eux, on ymais on simplifie la chose enmettant sui le lingen, it W,'temine Our
"l' iaquelle les point CATAIR

suffit trier Pétainine en
filant »U en

ýw"ù1
à t

certainemet le Pl
broder le linge. On " fi re

le brf dey, ie ftt

At t
t;

bahile êtoisii'l lim,,

ký

iIî Z'

îý

cner 4h,

U.
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CORRESPONDANCE

NOTE. - Nous répondrons avec plaisir,
dans cette colonne, à toutes les demandes 1

de renseignements de ménage, d'économie
domestique, d'hygiène et de toilette, qu'il
plaira à nos lectrices de nous adresser.

Il suffira de signer ses questions d'un 1 9 5 0pseudonyme, et les réponses seront don-
nées dans la quinzaine qui suivra la récep-
tion de la lettre.

Inquiète. - Pour enlever cette tache de
fruit sur votre blouse blanche, frottez la
partie tachée avec un morceau de même
étoffe imbibé d'une solution d'acide-citri-
que. Les taches de morne nature sur les
étoffes de couleur senlèvent par le même
procédé. ovi

Yvette. - Si vous vous servez. de poudreLa vielau foyer de riz, ayez soin' de la choisir de très bonne
qualité, et ne vous mettez jamais au lit
pour la nuit "ne vous ttre lavé la figure

L ne faudrait pas croire que la façon de Ajoutez-les à vos viandes avec deux ouil- a, gr4nde eau fralche. - Les boutons à
dresser un couvert importe peu.' leréea dé sel. Retirez ensuite le pou7et ; tête noire peuvent facilement s'extraire.
Certes, dins l'initimité la table fami- ýcoupez-en une partie en morceaux, que suffit de les presser fortement entre le

liale ne se parera pas de la même façon 'vous mett dans chacune des petites pouce et lindex. Pas de cicatricel.
que lorsque l'on convie des étrangers à marmites. FaîteB de mème pour le boeuf Madame X. - Voici la recette que vous IMO d i
venir partager votre repas. et le "au. Enlevez la graisse du bouillon demaeez pour le pudding .0, la. nelge -

Et cependant, nous voudrions engager avec une çuWer, et mettez votre maripite. Faites awrû&b quatre -feilzilles de $éla-
les jeunes mattresses do. maison à y ap- -à refroiair dans Peau. Battçz les blancs'. tine blanche &%ns une tasse deau; lsJoutez-
porter toujours du âý&e pour les leurs, 'de deux oeufs avec leurs coquilles pi1eýes, y %-de tasse de suem et 3 blanýw d'oeufs,
elles ne devront point trou-ver que tout et quand le potage est refroidi au point de essence au goût, et fouettez jus«É. con-
est bienl up.p«, cuire lez,,oiýufs, versez-Y ceux-ci. sistaum

Naturelleinent, la poMiUm genre Agitez taudis que 1w casserole ont de non- Rose -Un peut obtenir une colle liqui-
de vie du ménage nécessiteront des modi- veau sur le leu, peu

Jusqu'à ébullition. La*ssez de ordbutire gaget forte et durable
fications; il West donc pas pofflîMe d!éri- bouillir trois ou quatre Ynini tes, ensuite de frais- il iagit de faire
ger des rèjl4g,, immuables; mais ce qu'il retirez encore ý du feu. Eeumez et coulez. du fort vinataire un moromu de toW forte
est touýý fiacile d'obseryer, c'est. que Réohauffez et versez dans les petites mar- solide., 2 parti*3 de vinaigrepour 1 de o6ý
Ilor&ýe et la prepr*é's(int de toutes con- mites &Yw diverses Tanagra. - Les peintures A. Phuile se
ditions, viandes et es nettoient a l'aide d'une éponge fine imbi-

Pourquoi expt4mýer comment doit: être Cst excellent, et cela constitue un ser- bée "dabu Pu de awfon qui, dété-
toi", vouale vice OrWnal et joli, dont non leetzîeeo peu- riore. les couleurs,

0 nous v Udiýfiblis vSr avec vent Be faire.uneidée. par la table drqig«e Petite Blonde. - La poudre de riz qu'ûn
wl, Ilarrav»egsent nou- avec les petites -a mites que représente fabrique soi-méme en faisant macérer dud -eoserý assiettes, . notre premi 'Téèrksant très'Ymu, non pas la laom, le êÉe gMý . riz: bien blanc dans de 'l'effl,

verres et 0outemz et tout '00, qi# est
dutilit4 lmm"te, mais lut* le bhoix,
del iws Mme riens futiles 'tum
concourent à, pfflementa 40 la le.

etlui dorment ce cachet, poürquin" ne p"ý

trouver à tatiý"W
Ainsi, chaque fo e.que l'on a des invités,

il est CIO premmz*l couvrir 114
dune napýoý4"11le=

lùxe que toutes peuvent *&voir;
Au milieu de la table, on posait, et on

da qui Il t
le. r e allongé, 19

1 ectangi Ma;01,96,
ourlet à jours bordé d'une dentelle$

jusqueu chemin de -tome très travailléiAct% brodéûMentêt ajouré, incruet6.
met

ý«,a maintenant on rwiplace le
h milieux ou cen-

t rondA et «Mi
ý*,tMY.A4lléS qu'on peut le désirer.

Assortis au eb£min de table ou au ean-,i
tre de table, sont les disaoui de louteil:t

plutôt les dessous de carafeg qui se
le petit plateau de verre; ces

"du reste facul aveu
tif UN DE NOS MODÈLESýz_ Aet* de ICT PRDQMF&.je DUfin et laisom ochéi au tbleiL, très

Met du petite« serviettes pure', ye eait que la
e; Sous ko"oqv4m gate

et, pro COST-uffl
-A 414,

lot de le,

7 Mr,

'qu
eusement table làWie besoin, id Pou redoute les d1ý-&une rkhe corbeille ou d'un *Ur,au *urýý

nu bfflquet

Mi-" ka fleurt,,,I*eu,,dmples peu-
faen-" l

î"If

uni

Aucuàe autre raau«où, àu

créa_
twMà

4me, Co.à 4ffl&ùtlý
2 '64,

pwoo. da w e
Mtý0"* e*t&,bt" "S W, 1 ýý4I*Iïiù» u #"of MO N T R EA L.boirâme le gris.

t*,*Vttèt robje, la beiie' et su&,& enlenttoutée lés teintes



Album IJ-nivoiSel, 6 mai 1905.

Le
une - 11, LI.Comment

preparer jolie -layette eft -augsi
essenfiel là, 1 élégance

EU Cie mères sont Ruez fortunim mal flanellette $1.20 fer, où l'on attachera lu rideaux de la fàý1 que
regarder au prix loi = Itt', de niait ... .... . 90 con la plus graïcieusa possible. Ce berceau le

p polu, eaubetionner la layel Cainisoles . . . . . . . . . . . 1.50 est préférable. aux anciens, en, ce qu'il air'à la vie.,ýe éb(qu il t du 75tg du liret#er ébé. Moi" encore en est-il, Chaussettes, a paires à 23 ets. évite le balancement, cause de tant de cris
bapftom-IL 1 aq»ten-ý twa;týîpz«s, eu Jupons et brassières: . . . . . . . 2.70 chez l'enfant, et souvent de dérangements
em" d'estomac amez graves.

a si doÙx à accomplir, si Total .. ... . . . . . . . . . 07-05 li4ifin, une commodité très appréciés etun trrl.,
iuiuctiffliilement teindre A ôlaborer, 'et dam facile. à ne procurer, c'est le éibinet-ph£Lt-

lequel la jeune mère doit mettre tant u me4à, où l'on dépose les bouteillil le lait

MM OMIT..;bllqyoudmt ww< toutes. ces me- S et médicaments dont l'enfant
ses fusent élégantes et conforta- Peut avoir besoin. A PâMe d'une cabsed'é iceri rý

on peu cou% Il
et en ratine temps, Il lui faut bien p en t trutre

doui songer. qu'elles &Yront ligussi être cabinet- arinacie très table i ni
peu coùteum& me presque

Il ne faig ]lu erîý ý. trop de véte.' Doue, approximativement, la dernière
partie du trousseau coûtera:

inenta; il vaýqti: àwýedes tissus ap
prop.É& ý le - qualité. L'enfant Corbeille Baby Il . . . . . . . $1.50 .

profitera si vite qui n'aura souvent pas '45

le temps d'user le tout. Lin . . . . . . il . , 3.

On peut. commencer par préparer une Converti . . . . . . . . . .
malle C4:pon &êp»«ý4 à me3ure qu seral Bm-ceau et accessoires
lterminé, chaque objet du treiwaeau. Vnï manteau 7.75
cretonne, à fleursi drapée en froncée, autour petits gilàý il" 00
4luze caime, iT4eýe, &ùM dun effet pit- -Autre gilet . . . . . . . . . . .. 75
torelsque et PU. Vintérieilir iiWt doublé dà
percale et capitonné dm ouate où Fonai 2.-iGlillet de tecot,. bavoir et poil eape-

ou soin de j"ýr abondamment de la pou- li» dé soie brodée. Total 24416
Cou dé 19 première partie lie la

dre d'iris ou d,ý tioWtc. Do:. traverses de . .. ..... layette . . il . . . . . .ïuban servent A'teair en plui les divers
objets dela 04 urom:drpcmg lu divera Total . , . . . . . , , . .aoowmù" dei àWvir à la toilette de

11611faute urra étre à la lobe, trb simple
eý très érjnte, si s'élever à un prix

,et e
panier es en osier

'PU" blanel ni
&Wil noAuds- e satin b1tl.

Dam ci gaffles pe gnes,
un 0orbeiFe,

que Il très.S
uee FQÀ à

kmuykuli, être A de
frai tréel

ne PU
ahm de cinq, M

î, sans

a u
M "in é e" eave,'ec

meilleur tissu ne d0nnerà'ý
qu'un résultat déplorable,ý...:..
si l'hab a.-àqu

4.-Petite robe deuiý et brod" ', au Sëàýi.Le S'tyleiBandes alternéelle e petite plu et
d'eutxe-deux de breeris, ready, ç est une'science.

7c,

des cà1culs et de, beeu
clhýJW à croire quun nouveau-,à COUP de traVý
àéý4l être ènvelcu-46 illeoil de Un-
91ýe, et tenu titdans àl' ýdu hasard..

Lci,
t
0i priliuleutes, xeéiw état
ollillik 'v Pm nos exiiii,lw u

îý modifié j US
qi dî» zel =0 hr soit parfaît.

-Stwillet Ces modèles Serveüt de
r aut ffl.

lot lit ,

fou
êj
C-f

4l

A
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ES jeux de billes son très nombreux LaTinleCréeteCrc.
et fort en vogue, chez nos petits
amis, à cette époque de l'annoe ncostu eranasiuiqeps

Après avoir mentinné " la Poursuite ", l to taeuefgrerpéetn
qui ne peut se jouer qu'à deux; le "Pot ", tu ragesi ncré,si ncr
auquel peuvent prendre part de 3 à 10cl.Lsigedeetefurdovn
joueurs; le "lVingt-et-un ",de 2 A S; " Laêtebnntes
BMoquette ",de 2 & 12; "la Bille à neuf Cau e oer éoedn etin
trous ", de 2 à 8, nous décrivons tout spé .nialement "lLe ferpent ou le Colimaçon ",
"lLe« Ville fortes ", "lle Cercle ", que l'on
peut changer en Triangle ou en Carré, sans
parler de "la Tapette " ni de "la Pyra-

de ldru

Le Treangle oe Cle etolemercle

Onbl etac onr ye trac une figuret reprlsentan

lui-môle. Les line da cette fiur doiventceue
un ~ ~ ~ ~ ~er bienz nettes.itéêtcs Juns

Chcu des joueursdps dans ledr derdan-t

Voiciseur lesren regle speiaesa haund'ux
L, fat Sirgerntout en Colivanteé

tonra ur eu serpent, arie mtreps le urb é oer. ll)
lui-mee, etr en lae plac debr d'ei onésq cosirePe-quuset: ùétan pot. r Voe ave quele dntrê ces jene

Les jon;. dans Pbrnre deuen dtrebutta

dams trois cas: lomqu'on sort des ligne e;lsble evn tenme a
qui figuent le reptile; si la bille s'arrête au centre du triangle ou bien -déposées
à Flendroit oft le serpent est repliéesur lui-ý avec ordre.sur les lignes et dans l'intérieur,

ensuit les joûeure débutent par détermi-
ner. Pordre dans lequel ils- joueront

A cet effet, une ligne a été tracée ù.4
ou 6 mètres du triangle: c'est le " but',
et cha que joueur se p)lagant a lion tour auC
triangle lancé sa bille dans la directioni

"- du but", de fâlon qu'elle s'arrête- le plus
près possible de la ligne'sans la dépasser. -izbnl

Opluirdont la bille est là las rappro-A etq les o
chee du but est le'premier, qui vient
après est le second, ainsi osätte.

L-orege,," avant. d» d6bult,~ un dl$.,
jouur:fíð Maele "eea-signife que

ni. une bille en touche uine autre,-tout le

libre de joueurs: 2 à 6. ui te joueurs jouent leur premier w
coup du but,,ë4um à son tour, d'après.
l'ordre de classerment du debùtý les autres

eusaà cose jouent de la place ex-ac na s'est
On eutjour duxfoi desuie qan bille au coup . p0edent. Co. ýAgents pour le Canada

oni s 'n uite ur P
Oùseju e dife re a de des, usd$dafi

on tir en lese vi'ant detr bileues du tranl -- -- -- - --% - --
U cosoitnent " mer jnue don le môrre plus e lu

.gaadeam uis oni peut re obu b it d e eean eenes ul#e insret auun dueie deuur
thir, den lets -nvirante dde, pille quiran

esnetLes villes.fre.z
ileiss estes "otMont roi

ehm es ctés, n- c es , qu. re-,

esRa lesautrs ' ui
rermetes Vies, esoS*

Le Mlieu enturéde trois fios
ecti ns e nrotr uMspe autre i d eeton

de p ossèdile plners,

qu rigole.das l

tr le1 7-Mttr a7 e, ta

jouer ~s ensit la favde àa Qaresoti
4=fq " {&e puts dirnaireauplstiôonqalt

vOuage supéd ursiur denoioêele cir

ban he yn umls etile a eu nret quiV

n'y~ sit quuzann
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Ce qu i*1 faut faire
oncours magique de'L"Albýum Univëi-sel contre la maladie

le serpent, les échelles, les jàbroiý4.. Io. tunueli, en un mot, les divers objets qui le com- de C S ur
P.SeIMIZZIle eaée4l,==par la manière inoni2uae wfée lKe.-P'lle ils sont disposés.

'Peur votre emprémtxnt et vottese JL esoudrel cet intéreuant concourE4 nolu don- je maintiem mon a-vin avec cette ogre remarquable.

nerons vingt nuýgnM" pri,4 edmeistant en gtanue* d'art de réelle valeur. je donnerai la pleine -valeur d'un dollar de mon
remède, pour prouver que J ai raison.

NOTZ AUX.CONClURRMTS. - Les enveloppes devront porter le mot Odgwours; nous parvenir au plus tard 1,9 16 courant, et

n uný:»ùu 1 -vous oxa«Wmmt A ces conditions si vous tenez à ne p4pt -y vos

e p teiýir autre chose que la carte exigée. Ccmforrnez
:rclmoul tomber A regm Je ne demande Pm de renseignements, Pùýde dé-

pot, pu ýe garantie. 11n'yarienapayerrionna
Promettre, ni maintenant, ni plus tard - à tous
Aýýeu Xqui sonffrt'at du eceur et _qui WoD

roiêd" __ 1 1ý_
le "RESTAURANT ru

le c1unýerai avec plaisir et gratuite-
Pas un "eAitlillon, mais une grande

ille !ý'elanb un'doubr. .10 suis certain de ce
queie faisen vous of&ant parce, auemon re-
méde n'est pas un remèýde co= 1 Z E n'oasaye
Pm va nement de stimuler le cSur. Les traite-
men _B genre sont plus qu'inutiles, mon re-
Mède va t ut droit a la source du mal, les nerfsQui gouvogent le coeur- il les renforcit et les vi-

la fin de la maladie de eSun Car le
1. de volorLU propre - Rcs battementsý1Z lq,.-, le

nerf rnintLgeulu, si petitqu'il

sque in,ýý (ý41au, cependant ce petit

Cr. Leuýur est à pý,,u Prý,ý dB ljý,graiideur de vo-,
'te et 

1jýl ' e '30,ue 
d m ']le 'ai" Ps ý

pýoing. 011N rez et fermer v,4re PC&IIgUI)edi-tertein, del suit-Il et vous voiis, rundrez comp,-.te IMME-nle Cie ce peti, il urfs.
Le nf-rf du ellarc n e4, qu'un raru eïiu du grand.

Ç]hJýa-
que raincau deeû sysUwe est si inÉJmeXmýýi, lié

aatreýý. q uÉ la fïtibl(---ge ou l'irrégularité de"

se prupùý e aux autres. Sau-vent jw,:Mahldie
de cSux prffi en t pûr sy unpathie d'une nuiladie, de
l'estcmac et CIIB pleut être suivie d'une nialadiç
de reini. Car chnýun de ce,5; irrgarcýs est op6rùý
par Till rümeau Cie Hympathique. --Leýs

entre les nerfs qui opý,reur lý,-d orgaries vit-aux a

ý'onntww ëeidente. car ce des
rarneauý-gu4rir& ausAi jet
eora un nerveux aurtk son influence
saàutàlr» AýW!off «utMOý,_

Il n'y w trer, (te «1Mië«ýr1à dedans - lien qu'un
rrait di,-Puter 'M&io Il appertenaltau
%Rire ulýa9e ïÈýOu fflc= " de

SHOOP ýdët 16 résultat de trente ariii 6é8

rlnec&lrogue,,,
or n'endort la del il výntwoiit

téri eert
guëri -,

IVoný1 ede cSur et que vons
lez ;OwaJý3 essaye ùion rtmÈde,

Cyt t eý degM4ýàeýr

dollan' IY'vôijs iiiio biit4.ýille d'un
dollar, qu'il prendra permi les bom,(,il]eiý qu'il
vend à ýJ monde et il m'enverra le cornytEý,

ÀQU

déjâ HerVi il t

n ont b ýoindeùùtteprùuve. C'e,ý,.fLurio
cetennAtc. cý la lave supr

que JM enleoë-ume Tout 0,6 que >

1ýMr*V1Of une Coin Llvre. 1 sur la
tb&nËfe irý9e pour
une P14ne b*ûtýilJe
OVELn 41elLar, adreRsez- LivTeeer les Rognon*
VOM xr 4 ppar len Fernta"

80 B
t»tet quel et7ýreVO)u";
rent.

wavent, a ver, til
quWante mille phareaelml

nt.
U...Ljr. Dnoo,,

1 rý 0 P-S

d'une e4ýVtainê ei

Xou e* vtbntou- 4", là

%t

lE,Il, J
de ceum« il 'I 1,,ý

*"0- ei fOtà &*à= >"W ;,'-j!ý-, J
immlw 1 go

Il lZ, 1 1
y , âO

lëhOmMý lit u=* lât, MP tu

4 eý, Il -i'l- le, 4 M40

ý7J

îï;



Album tJniverseý, 6 mai igora. 29

Causerie Musicale L Scott CieU 
Emus

HORLOGERS
10 ORIG= DE. LA MUSIQUE vier, on les ramènera de manière à ce que

Et d'abord, qu'est-ce que la musique ? la première phalange, et non J'extrémité, BIJOUTIERS
1 les Ongles, Porte à plat sur les touches 

CýD

La wusique est là inanifeitation de la peu- et OPTICIENS
Bée ou pýlus-'oxacteïqmt du sentiment, au qu'ils frapperont sans l'aide de l'avant-
Moyen des sous. bras, comme aussi sans le secours des

la musiqué est une manifestation de la yeux, uniquement occupés à d&-hiffrer la Le Public
pensée, comme là LpeintÙre, la sculpture, musique.

comme les dîverses langues humaines. Le La tête, les épaules, droites, sans rai-
sens musical a bien pu être développý, deux, ne doivent en aucune JaC= partici- trouveraper au mouvement des doigts ou du poi-pexfectionné par l'homme, maig il a de gnet.longtemps existé chez lui, si bien qu'il
n'est point douteux que les premiers ac- Quoi de plus disgracieux, de plus pitoya- à#X deux
cents de notre premier père, dans le Pa- ble même, que de jeunes pianistes parais-
radis terrestre, ont été un hymne de remn- sant à 10 ou 15 ans vofttés comme des
naissance, -- ý mais un hymne chanté, - IL vieillards. magasinsLe poids des épaules portant forcémentla gloire du lWe-11aut. en partie sur les bras, sur les mains, neAlors, Adam connaissait les lois de la peut que rendre l'exécution sans gràce. pé- de lamélodie, les règles de Illarmonie? Et pour- nible, lourde.quoi pas? En voulez-vous une preuve ?
Voici.- Le premier homme, nouivirt ITcri- Avec de la patience et de 1-*exerciS, les
ture Sainte, fut erêA pgr IXeù dans un doigta, guidés par la pensée, shabitueront maison
état parfait-de science et d'innccence; or, aisément à tomber franchement sur les
p. notes voulues; hue si le regard s'en mèle.ignorance de la musique n'aurait-elle pas d,=ý8 manière trop directe, la tête, suivantété une imperfection chez Adam? Et puis, le 'regard, ira de droite à gauche, de.gau-lorsqu'un sentiment extraordinaire de joie, Che à droite, et l'exêeutant fera reflet E D B: H A R D Ypar exemiole, a îte notre &me, ne le tra-gi d'une girouette tournant &aýgré de tousdiasons-nous pan,,non 'par dé simples pa- les vents Di

cris, chante, des Il Kji donc laisser aux yeux le soin den, iw lecturè dé t* iiýudque, et aux mains la ., GUITARES, MANDO- Notremes ' ortiment de Bijoux,Pl ou rithmés ..ét caden - ý,et VIOLONS
e&tuôü une preuve évidente que le t9clie- de éon eécrùtidn" LINES, BANJOS, FLUTES, CLA- MONTRiEs, HOALOGES OF----

Benn musical est inné en nous. oui, et - . : - FANTAISIE, OBJETS WART,Paafflais un soir ft'une àudition de RINETTÉSI 'CORNETS, TROM- ARGCNTgRI 9, COUTE LL19-RI E,cela é,,ýt si vr4&*4"'Ilço paut affirmer 90s pi«oz dSmdè'par un jeune pianiste d-)Rne LUNETTES, ETC., est des plus
làianffeeation_ par ýXcj1ý certaine renommée.

lâ :BONES, INSTRUMENTS DÉ CUI-
'."es de la pensée et du sentiment, chez VRE, DE BOIS, ETC., A TRMouSLes premiers sopords, exgeums de ýin&intous les hommes, le t.. eM1%M ý de mattre, me promettaient une jouissa"e-8 Mous faisonla une spéclaitté deI&B anciens ne 1i;ý11 V $ usicah de premier ordre, et je me félici- MusrQLfÊ EN -FEUILLE, choix des MOUTURES A DIAMANTS.~qui ont appe4la *uni ngue tais en mon for. intérieur de, ce que je cou- plus variés. Nout Importons nç>s làlEFtft£ssicUrais volontiers éamme une bonne au. PjqECIEUSES lireoterhoiit désLes mots dýM0 i lies comman" -par la malle sont exécu-lafg» Pmdub=b Plus baine.OU moins exactement la "ëe'humaine,
tm"è qM rjs DjUaiq=: rend 'jaal;,U'a" _r le feu gàS.èj"zù-

ýp8h»*6, jet remêni Mr le leu dé$ ffix doigts, W 001r", Ll**eal de la vue eât fi it-9"tqtl -=0ýndr" Vïb"kiom- deeett- tement par M. GAUVREAu'býý--esté e-tact' dansmanif - ement lku dehors les senti- de '%'Mwt'ë O»Cflle :et,'
menu, les idées, les souvenue jusque d le fortissimo d'un alle ro, 41plonné, attaché a
lem 'a elle, en goémette.po,31 r. ".du non. Ilappréhension de viir çujbuter le muni-Ce n'eÊt'p" du premier coup que Vintel- -1686 rue Noitre-.D*mecien-énergumèuo me randaft eo*Plbtem3t A ."SCO TT &:icjýàà_e à daMi 1814 rue stecàthorinlDhumaine est arrivé 6ý Che sourd, et je faillite pousser un, cri dépou.imme lorsque, pour mieux, rendre sans MONTREAL 5 rue Sb cath#âwýêp,ý et qui, elDu doukeU»«8fý»e* ' 'te b its wnila ggg#tk et l'acuité, comprend Vint lisité, ýpfê

tabouret 'Volla rapidité ou la lenteur. la no- vers le 4plafond.uâle de to queut tel-s'imagt» donc point up
em Quelques mots êtr les 4tês êt1é, davier

1, et toujours MA ou est encore par-
4«t la m9mi. LM 'notes, signes caractéristiqueu d2 la

Rien Ué'plim variable. musique, sont en nSnwo de ýgept; eues
Mais - om"w notre but n'est pu de f*e sont -désignées soit par les premières notes L a og ip agm e d esiei,Àý qu» même en abrégé de la mu- de, l'alphabet, soit plus ordinairement, chez
sique, nous noua ëonténtgroits". da -par ý no 1 14 e', -w do. re, mi, la, 5ol111A1ýe ..un resw,,eeWmfflt des dmeejý ýo pétànt la première note, do, à l'octave, en.

raftacbent tous les au- a là gamýe ordinaire, ou gamme diato- M -o u-fi n s. d -u ý:N o:r'dtation W.lettrés 91- nique - Do, re, x>#, la, sol, la, si, do.
4èrw notes. M do'&tt ré, un ton;

()T Du. re au mi, un t01ýý,
lea tenipn lesPIUS pn:"ini au a. die4ôn;:

les eavants, 104 les &e
otdor>de ont empruutê a algný%

p 
notes on 

. tcrac4e

en appr que es se 11*mwent
geôlevaient au n 0

»byen de I»ý. Ces signes né Vr ý
d" isyllabffl Ik chanter, 

un

_ý.N redendrai, 
sur cm "e ýffl1 pro-

et,ot(oý dîre 4 elques rtôts se
l'

as, de
ïa,

"tég5i, fait

à lm

_ýgTURE UT' Etc. * 16'

71,
4

"qt BUREAU ErëMMpSý

sang R Pr~.
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Echanges de Cartes Postales

>e6que toutes nos lectrices ont une pré-
dilection pour les cartes postales illustrées
de fabrication francaise.

NOUS croyons donc répondre à leur désir
en donnant ici une première liste des per-
sonnes qui seraient disposées IL accepter
l'échange.

'atm A toutes ces adresses, il convient natu-rellement d'ajouter le mot France-
JIUC re ions 

Mlle Madeleine Abàuzu, 1, rue Petite-Mie
Bourgade, Uiês (GaTdý..

fondu, et la tête légèrement retournée, Mlle Charlotte Daire, 14, rue (10 Vesoul,

pour ne pas voir, elle laisse tomber le St Quentin (Aisne) «urcit ùn- Mlle J. Papayanni,
plomb dans la soucoupe, oft il né a 48, Tarla-Bachi, Pera,-..

médiatement, au contact de l'eau froide, Constantinople.

en formes bizarres. Mr Gilbert Brach, 108, boulevard dHauss-

Alors. tous et toutes se penchent, anxiou- manu, Paris (VII-le).
IL die &gýr"#Qns favorites des sement on cons1dèxe le dépôt blanc bril- Cécile Dubuisson, rue Bourdanchon, Issou-

rut dun (Indre).
de ieamu- tant dans reau. on lui chèr,*e une fo e

c e:,Prà4ire l'AVûnir.ý es Ont ima' de lettres, une forme de cb!tfrçâý, une for- B. Chevalier, 21, rue du Prieure, à Fives,

Riné v 1 ni foule -de véritables petýts jeux de mede Rimbole connu, et rewnift comme Lille (Nord). EU, ARCHAMBEAULT
ýalon, très apprtciéo done les, " "blancs" efficace. iUn S fait penser à. 11, souffrant 11, Marie L. Lamy, rue de PHôtel-de-Ville, 8,
auxquels ils apportent uÙ éldmdM à E (ontiers (Rte Vienne). M-ARCH-AND DE

d'amu- un M à Il malade -" ou Il mort
sement nouveau. Nom allons illequer ici, Tju chiffre donne, une réponse en Mois Mlle rartelli, villa des Marmousets à

les priîîdipaý4 à nos lectrices. ou &aWýes. Il faut savoir trouver dans la Cabourg (Calvados).

moindre paroýùie"damg le plus petit recre Albert Gérard, 4, rue Marceau, à CUonl-*DMB VAVEIOR PianobpOMý PËE- quevîllement de eu gouttelettes solidi- sur-Marne.

Il y.à. les incrédules -et les Éïdes, le présage de bonheur ou de mal- Mme Bertrand, place Lyonnaise, 36, à An-

> q 1 pour llée qui gers (Maine-et-Loire).
celles lier Wl> contiennent ce .1 .

entier croient a lsîrerta du Ismaèl Tourné, rue République, A. liama-
awfflt 4wTé1ýr avenir tieùttout
dam la forme q-tie prend en retombant une Dautres préfèrent emploi des fflngles, -gistère (Tom-et-Garonne)..

écorce de mandarine jetée en l'air, et celles qui, jetées sur une, table de la main g&u- Mme Savary, 20, me du Temple, à, La Ro-

qui D'accepteront jamuds que la table che, pffisentent =a .série de signes, qu'il chelle (ChuegW Uférieure), O r g u e .
t«w=, là Moýff% que quelqu'une, plus aver- faut =-river t jëcoiÏý ,t=m6 on dis- Marguérité Milfat, 27, rue du Jeu-de-

tic ýue 1 -es autree4 W vous" ýdoulÇ*ment tingue 18 ciel; &autloe Çg- Paume, & Valenceýsur-Rhùne (Drôme).

ýuT se rx)- Cork- laneent en arrière par-dessus leÈýêpau- Henriette Porte, a ý Couleuvre (Allier).
dans un but de PC jkxDrce sou de

ies.. celles qui cro'ent lu, pie 41uneý,mandarinel enle- Marguerits... Maillat, 27_ rue du Jew-
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Les'propos du docteur
croup, effroi Les cataplasmes DENTS BLANCHES

des mères, Vau-
tour qui plane Les cataplasmes sont employés dans les EN EMPLOYANT cw»uE mAnx LES DENTIFRICES DES RR. PP,sang cesse au-des- mg où il faut au malade une action pro-mu de la couche de longée de chaleur. Ils ont pour but d'en- [3 E N E D IC T I.N ,S ..nos petits, prêt à tretenir la moiteur et la chaleur sur la

les " 1 Enet à' Mu;dparfois, ils sont de nature à calmer DE SOULAÇ-:.:.f" atome t la partie affectée. On zzigercette Marque. Iwo.eette saison sur- peut les faire d'un nombre de substances zxjxm&". ipeviDigna" PAItIcuse TUBB»e.tout, où un refroi- telles que la graine de lin, qui est généra' En vente dam toutes les bonnes Pharmacies.Ilissement, le moin- 1 ment considérée la meilleure, puis il y a SI votre pharmarien ne les tiens pu, écrivez.e" vent-coulis peut e GASTON VEN NAT. la rue St-Jean,'MONTREALle pain et l'eau, on bien le pain et le lait. BEL RI TEL. 21AZM 4«Mlapporter le mal fu- De nombreux légumes, tels que les oignons,neste, il est impor- les pommes de terre, sont généralementtant d'en bien con- considérés comme étant très efficaces.nattre et les " p- Les cataplasmes ne . doivent être eln-tomes et la marche,
et les méthodes les Ployés qeavec discernement. L'on ne doit

plus stires de traitement & employer. jamais avoir recours il ces applications
lm plus souvent, le croup sumède à une pour un malade, sans Pordre formel du

anone couenneuse au cou" de laquelle on médecin. Aux cataplasmes destinés h sti-
voit apparattre les phénomènes _ muler on ajoute une quantité de moutarde. 0 ' R S I N E '
sion caractéristiques, lit Soppres. La manière d'appliquer des mtapl-in«sais souvent aussi demande une certaine habileté. Commel'angine est si bénigne qu'elle reste lnaPOr-Çueý etý VOW,,ùmaoomîént lm choses se nous l'avons dit plus haut, les Substances
passent. employées sont nombreuses. Quelles que Imm Mmi»lmrgsoient .ces derniéres. le mélanize doit étire

Le crolip commence par un *ume. uni; aucune mae«e dure West odmis5ti- MM ENIVERRONS GRATUITEMENTble. Si l'on emploie le pain et le lait ou duTA croup commence par = rhume vul- pain et de l'eau, Peau bouillants devra être Notre Tiv» lm y le Ddyeoppoumnt de t du Buste,Raire. Menffl la respiration devient moins versée d'abord dans le bol chand,'Gil bien wus mvibLoppe OrdInMre oacbet4e, à toute.facile et par moments il y- a une Writable l'eau peut être chauffée dans une c'f8se- eXo-ýZq111t nous le denibliders, par lettre.uý . rots timbre»-ýute de 2 cents.oppression, surtout la nuit. Au moment role. Dans Fun ou l'autre me, la mie de Fin alylarx" ilmAlqçý"a DIC »M-des mises, l'air pénètre dans les pouniont pain devra Otre réduite en miettes ou être VMLOPPICNIO(T ]DV DIDZIM tu.ysmtê PsIr U"Am-B T«0BýA est unen produisant un sifflement tout à fait battue dans l'eau nu le lait avec une four- atmple tnaleinbat chez soi t&ranti PouvoirMI Vaffection 4 chette. afin que la pftte soit aussi douce Momenter le buste de six "ue". Ce sontniala 0 , Z dm fýmrnea qui ripondant à toutes lea In-qitlamt ranque, que mssible. tru qui r«&pnt secret sac-ré. NMB ne di.vient moins bru et finft. PV leàtdn- fflmporte quelle étoffe fine peut servir = » lkuonn nom- zÇaire Ilvmdre mmmmpnlè»temmn là éri se voile, pour un cataplàsme.ý Les' 'tissus roreuX nt Illustré de PoTtreiltz $MTlo'vif montmt l"f form"lkvbnt et &Pl%@et finalement l'odant a une véritable ex- sont généralement choisis de préférence A ByRTRmx CORBIlq1c.tinction de voixý Les accès d'opprudS se tout autre. Il v a des m«âsselines fort Iý_.-s .1ý11d11111unepArence au. Etat@-Unbdloù
»Me fmeonn pmveinti, noutr«ttementua nosrapprochent de plus en plus et dO'derment adaptées à cet emploi, et si bon marché de leur 6vlterdeplus inteneffl. Le sifflemmt sentend de upen peut lu îeter, aroffle. poWeT lem droits.loin, à chaque Inspiration on voit la çttsnlaàmm cenendaint. pz4mtm*peim dw e0u et colle du v«mtr«,$Wcno«. de séchor et dRtl4.
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lé"ant lit pffl r a-ýp» vil. vaseline-, l'on peut
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"on #9 oouebe de ouate, le tout devant être tonPâ:nxiêté'et: il, "ràft en ý31ageVAr- unppu d'étouffer. Entre les aSýê0, 1'(IIYPMS- Pu ayy .plitgmnt rn cataplasme. tm-sion persiste et le calme ne revient pas jours soin de ne l'approcher que = 21le-'Infin, cotte lutte f 't par répuiser; "airz1t mort ment de la surface M4!idp, aýin de 'le P as d 'osýl% Plus dans la poitrine, et la
cotte scène rmlime après =0 Ma- point brftler cette dernîýre-

ladie qul na D" duré généralèment plu".de 3 q1ý Le mW. 4M. Palimentation

:TA faux acup. T'a plu-part des rêtMles, anciens faisaient P as de,du miel leur princiDale nourriture. et leurs
eXttý nous &ffhýM«t q M Istisage duUn enfant bien ýportwnt en ettelrw &nu ' ell'e em"rveres réveille au milieu de miel est un mov la santé,

Ume crise d'oppression et nar eonséquent de prolonger la vie. Ces
va, succomber iln- amrInatîom ne nous étonnent plus lors- P erteque nous apprenons Par %me analyse sé-ni rieuse que le « miel est mertiellemert di-dont 
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Comment vivre avec $10.001 GARDEZ VOTRE ARGENT
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de noire fký. AI::, U faut organiser les me-;n"ý revue.
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au citron. ý Rôties. Café. rý,tÎ.elt

au-mé aux BeefDîner. - Consom légumes.
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